
i\k (omnencera sur les rives du Léman...
Une àve nouvelle au ssavs des Pharaons

Nahas Pacha, ministre d!es Affaires étraiigèiss
d'Egypte, qui ^réside la Conférence de Montreux.

La Chaux-de-Fonds, le 16 avril.
La Conf érence des Cap itulations est en train

de bien tourner.
On l'avait supp osé tout de suite lorsque la

France y délégua ce dip lomate avisé et d'une
aff abilité sans p areille qu'est M. François de
Tessan, f utur ministre des Af f a i re s  étrangères
de la grande Rép ublique voisine. En of f rant  la
p résidence à Nalias Pacha, représentant de l'E-
gyp te, en se montrant réservée et digne — bien
que les capitaux f rançais investis en Egyp te se
montent à 35 milliards de f rancs — la France
se p laçait sur un terrain de p arf aite indép endance
et obj ecitvité. On ne s'étonne p lus dès lors que
la Conf érence ait accomp li des p as de
géants 'et que l'article pr emier qui p ose le
p rincip e de l'abolition complète des cap itula-
tions à tous les p oints de vue ait été adop té
à l'unanimité, ap rès un échange de vues auquel
ont p ris p art presque toutes les délégations.

La commission p oursuivra, demain, l'examen
des autres articles. Elle adoptera vraisembla-
blement une suggestion anglaise de considérer
successivement les trois asp ects du problème :
Questions législatives, j udiciaires et traité d'é-
tablissement.
. C'est à pr op os de ce dernier p oint qu'il con-

viendra, ainsi que l'a rapp elé le rep résentant de
la France, M. de Tessan, de préciser les élé-
ments pe rmanents de la collaboration entre
étrangers et Egyp tiens.

* » »
On a dit avec raison due la Conf érence de

Montreux marque le début d'âne ère nouvelle
au p ay s  des p haraons.

En ef f e t , les délégués des puissances réunis
sur le rivage de cette sp lendide Riviera vau-
doise — qui a vu déj à tant d'œuvres p acif ica-
trices et tant de traités f leurir à même ses por-
terres de f leurs ensoleillés — ont mission de se
mettre d'accord sur le nouveau régime qui rend
à l'Egypte son indép endance de nation moderne
ap rès quatre siècles d'assuj etissement. Les
Capi tulations (de capitula, Petits chap itres)
étaient un modus vivendi qui p ermettait à l'é-
tranger de s'établir en p ay s musulman et d'y
travailler. Non seulement elles leur accordaient
le droit d'établissement, elles les protêt
geaient les garantissaient au p oint de vue cul-
turel (écoles) , f iscal, etc., mais, elles lent
/.nnim./!,'/ !»/  1 y .  Vêrmvi. +21A rr s, tf * A4 ¦ *• *% i inr rÂr -  Ain **** i f W iî  f 'assuraient ie p révue ge a être iuges uuns iwti
litige concernant leur p ersonne et leurs biens,
p ar des tribunaux mixtes comp osés de iroisi
j uges europ éens et de deux j ug es ¦ indigènes. \

Or, comme l'exp liquent les f rères Tharaud.
depuis que l'Egypte a reconquis auprès '¦ trais-
mille ans !) son autonomie comp lète et qu'elle
j ouit des bienf aits d'un Parlement élit au suf -
f rag e universel, elle trouve ces concessions hu-
miliantes et considère qu'elles p ortent atteinte
à ses droits souverains. Il y a quelques j ours â
p eine, un ministre du Caire déclarait sans am-
bages que si, à la Conf érence de Montreux . les
Cap itulations n'étaient p as abolies. l'Egyp te
p rendrait sur elle de les rej eter sans demander
ravis de p ersonne, comme l'a déj à f ait Musta-
p ha Kemai en Turquie.

Paul BOURQUIN.
(Voir la suite en deuxième feuille )

E'ociiMolitfé HlBuistrée

A gauche : Un obus non éclaté durant les hosti-
lités qui se déroulent sur le front de Bilbao, a été
placé sur cette borne-frontière où il y figure com-
zne une sorte de sentinelle avancée. — Au centre :
Mme Eva Curie, fille cadette de la célèbre sa-
vante, connue pour ses importants travaux SUT le
radium et deux fois prix Nobel, est en train d'é-
crire un scénario en vue de tourner un film retra-
çant les principaux épisodes de la vie de sa mère.

Notre cliché la représente ici j ouant du piano, art
dans lequel elle excelle. — A droite : Scotland
Yard soumet ses agents chargés du maintien de
l'ordre public à une répétition générale en vue du
couronnement. Manquant de chevaux, elle fut obli-
gée d'en emprunter une centaine au dépôt de la re-
monte de I armée pour les besoins de la police
montée. Voici un garde entraînant son cheval de-
vant des mannequins figurant le public pour la

oarcunswuK*;.

A l'Office fédéral d'hygiène

Le Docteur en médecine Ch. Fauconnet vient
d'être nommé directeur de l'Office fédéral d'hy-
giène à Berne en remplacement du Dr Carrière,
qui a pris sa retraite le 1 er avril. Le Dr Faucon-
net était jusqu'ici adjoint à l'Office fédéral d'hy-

giène.
¦¦¦IIM>t»W tH»»»MMtH«J«>ani»»«Ml»t««>t»l«Mtl»mMM«ttM—«

L'U. R. S. S. au jour le jour
Constatations instructives

Décidément il faut croire que le beurre craint
les dictatures. Ou bien , cet humble produit du
plus pac ifique des animaux renfermerait-il le
germe de la subversion contre-révolutionnaire ?
demande G. Robin , dans le «Journal de Genève».

Voici qu'après l'Allemagne où, comme on le
sait, il a été plus ou moins avantageusement
remplacé par des canons, l'on annonce que le
beurre frais commence à manquer à Moscou.

A vrai dire, il n'y a pas que le beurre , les
oeufs manquent aussi, de même que les choux
(qui sont aux Russes ce que le soya est aux
Nippons) ; le lait est rare et le caviar introuva-
ble. Au point que la coutume s'instaure dans les
Ambassades de demander au Commissariat des
affaires étrangères de fournir , en lieu et place
du commerce défaillant , les oeufs d'esturgeon
indispensables à toute réception. Et l'on cite
cet attaché militaire d'une grande puissance
qui obtint de Vorochilof que soient prélevées
dans un mess d'officiers rouges les quelques
boîtes dont il avait besoin.

Caviar à part , il n 'est que trop vrai que cet
immense pays agricole commence à manquer
des produits d'alimentation les plus nécessaires.
Certaines régions comme celles de Toula, de
Voronej e n'ont pas de pain et on parle de disette
le long de la Volga.

La raison ? D'abord la mauvaise récolte de
1936 ; incapables de nourrir leurs bêtes, les
paysans les ont vendues à des prix ridiculement
bas d'ailleurs ; — puis l'incurie , la gabegie ad-
ministratives qui régnent partout et que la
chasse aux saboteurs ne parviendra pas plus à
supprimer qu 'il ' ne serait possible d'obliger une
tortue à faire des bonds de cabri ; — la situation
déplorable et chronique des transports , clé de
voûte de l'économie soviétique.

Déj à pendant tout l'été de 1936. Moscou fut
privée de fruits , d'eau minérale , de bière , de
vin... On aurait pu espérer que des mesures se-
raient prises pour améliorer le ravitaillement
des villes, que les exécutions capitales récentes
feraient réfléchir les «saboteurs» des chemins de
fer. Il n 'en est rien.

Par exemple , il faut attendre deux à trois se-
maines pour obtenir un wagon de marchandises
en gare de Moscou. Le tableau d'honneur quoti-
dien annonce , il est vrai , le déchargement de
75,000 wagons par j our pour toute l'Union , mais
on évite de préciser de quels wagons il s'agit
(5, 10 ou 20 tonnes) et d'aj outer que le décharge-
ment de ces 75,000 wagons s'opère avec un re-
tard de 15 à 20 j ours sur le plan imposé...

(Voir la strite en deuxième f eidlle) .

ÉChlOS
Le vizir disgracié

Un des rois du Fârs (province méridionale
de la Perse), étant un j our irrité contre son vi-
zir, le destitua et confia sa charge à un autre
personnage ; puis il dit au disgracié de lui dé-
signer , à son choix, un domaine dont il lui fe-
rait présent et où il irait s'établir avec sa famille
et ce qu 'il possédait.

Le vizir répondit :
— Je ne désire point réinstaller dans un en-

droit fertile et cultivé, je supplie Votre Majesté
de m'accorder la faveur dé me concéder quel-
que village en ruines ; j e le cultiverai et j'y fi-
nirai mes j ours.

Le roi ordonna de donner au vizir un village
tel qu'il le souhaitait. On parcourut tout le
royaume sans pouvoir trouver un empan de
terre en friche ; les gens revinrent auprès du
roi et déclarèrent n'avoir pas vu un seul coin de
terre qui ne fût prospère.

— Seigneur , dit alors le vizir , j e savais que,
sous mon administration , il n 'existait pas un pou^
ce de terre incu lte ; confie donc la direct on de
ce royaume, que tu m'as retiré , à un homme
qui , le j our où tu le lui enlèveras , te le rende
en l'état où j e te le remets auj ourd'hui.

A ces paroles, le roi fit des excuses au vizir
et le rétablit dans sa charge.

Curieuse autant qu'émouvante l'aventure de ce
René Hacker, de St-Quentin, dont on fait actuel-
lement le procès et qui s'il n'est peut-être pas
docteur était un excellent médecin...

Il appartenait à une modeste famille alsacienne,
obtint en 1902 son certificat d'études, fit soi-di-
sant son bachot, puis aurait subi ses examens de
médecine à la Faculté universitaire de Strasbourg.
Malheureusement nulle part on ne retrouve trace
de son passage, de ses études, de ses diplômes.
En revanche une demi-douzaine d'honnêtes em-
ployés viennent assurer qu 'il fut leur collègue zélé
à Paris , dans une société d'alliage de métaux au
moment même où lui prétend avoir été étudiant
dans la capitale alsacienne. Et à la barre même
ils le reconnaissent, le tutoient amicalement :

— Monsieur, s'écrie le supposé médecin, vous
vous trompez !

— Si tu veux,_ répond avec tristesse le témoin...
Un autre témoin vient faire une déclaration im-

portante.
Le président. — N'avez-vous pas eu, à la So-

ciété d'alliage de métaux, un charmant camarade
qui s'appelait Hecker ?

A son tour, l'homme se retourne vers le doc-
teur.

— Je ne peux pas me tromper, René, dit-il
avec élan. Pendant trois ans nous avons tous les
j ours déjeuné ensemble. J' ai pour toi une vive
amitié.

— Ne vous agitez pas, Monsieur, coupe le doc-
teur Hecker d'un ton glacé.

Ce qui est plus touchant, ce sont les témoigna-
ges de la cohorte de gens de Flavy-le-Martel,
village où exerçait le Dr Hecker, et qui sont venus
dire combien d'existences il sauva, avec quelle gé-
nérosité il exerça sa profession et se révéla vrai-
ment le médecin des pauvres. Dix-sept années du-
rant il pratiqua des opérations, se fit de ses clients
des amis à tel point qu'on dit : « S'il quittait le
pays, ce serait une perte. » A la barre un ancien
paralysé, souriant, raconte :

— Je ne pouvais pas remettre un pied devant
l'autre. Il m'a remonté à neuf.

Et il profite de son agilité retrouvée pour se
précipiter dans les bras du docteur. Une mère de
famille amène un enfant en veste rouge.

— Il l'a sauvé, dit-elle.
— C'est splendide, déclare le président avec

bonne humeur.
— C'est un bienfaiteur de l'humanité, proclame

le défenseur, Me Valensi, avec solennité.
C'est assurément ue brave homme. Certainement

un bon médecin. " '
Seulement était-il docteur ?
Beaucoup répondront que là n'est pas la ques-

tion. Et cependant si tous les anciens brancardiers
ou infirmiers de l'armée, ou samaritains au civil
s'intitulaient subitement Dr en médecine parce
qu'ils ont pendant quelques mois, ou quelques jours
soigné sous les ordres d'un médecin, où irait-on et
comment finirait-on ? La médecine est un art qu'il
faut apprendre, une étude longue et patiente que
les dons même les plus miraculeux remplacent
difficilement. C'est pourquoi on ne saurait faire
grief à la loi de poursuivre les charlatans qui
pourraient, un jour ou l'autre, compromettre la
santé publique.

Ge qui n empêche qu'on est curieux de savoir
quel verdict prononcera le tribunal de St-Quen-
tin...

A Le père Piauerez.

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suloso:

Un in Fr. 16.80
Six mois • 8.40
Trois mois > 4.20

Pour l'Itrangeri

Un an . . Fr. 45.— Six mois Fr. M. —
Trois mots • 13. 1h Un mois • 4.50

Prix réduits pour certains pays.
se renseigner a nos bureaux.

Compte de chèques postaux 1V-B 315

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds 10 ct te mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 1* ct ta mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 d la mm
Etranger 18 ct. le mm

(minimum 23 mm)
Râtelâmes OO el lo mm

Régie extra-régionale Annonces-Suisses M
Bienne et succursales

Les offices téléphoniques ont été saisis, au
cours de l'année dernière , de 10,700 réclamations
concernant des perturbations radioéle ctriques de
nature à troubler la réception des émissions et
ont pris des mesures antiperturbatrices dans
7600 cas. L'union « Pro-Radio » a pri s dés me-
sures méthodiques dans diverses localités de la
Suisse orientale et occidentale en vue de sup-
primer les perturbations radioélectri ques, et a
muni de dispositifs anti-parasites 2500 machines
et installations domestiques perturbatrices . Les
commissions techniques de la Société romande
de radiodiffusion et de la société des Amis de
Radio-Genève ont traité 1250 cas de perturba-
tions. Le service technique de la division des
télégraphes a participé à la lutte contre les per-
turbations produites par les tramways, les che-
mins de fer secondaires et les lignes à haute
tension, en procédant à des recherches et à des
mesures. Des contributions ont été payées pour
l'élimination des parasites

D'autre part, les études commencées par les
autorités intéressées en vue de promulguer une
ordonnance visant à la protection j uridi que des
installations radio-réceptrices contre les pertur-
bations radioélectri ques ont été poursuivies. La
lutte contre les parasites engendrés par les che-
mins de fer et les conduites à haute tension a été
poursuivie avec la collaboration de la commis-
sîfj i; des perturbations électriques de l'Associa-
tion suisse des électriciens, de l'Union des cen-
trales suisses d'électricité et du Comité interna-
tional spécial des perturbations radiophoniques.

La lutte contre les parasites
en matière de rz dio



Dnnnn sachant cuire, au courant
DU11UG de tous les travaux d'un
ménage soigné, est demandée
pour le ler mai. Bon gage. —
S'adresser an bureau de I'IMPAR-
TU.L. 4779

Hôtel-de-YilIe 59, ST,
2 chambres, remis à neuf , est à
louer ponr époque à convenir. -*•
S'adresser au bureau R. Bolliger,
gérant , rue Fritz Courvoisier 9.

2857

A 
lnnpn pour de suite ou épo-
lUUOl qae à convenir, appar-

tement de 3 piéces modernes,
complètement remis à neuf. —
S'adresser à M. £. Soheurer, rue
Léopold Robert 118. 2185

A îfîIlPP D8au rez-de-chaussée de
IUUCI 3 pièces, euisine, cham-

bre de bains installée, chauffage
central et balcon, pour le 30 avril
prochain. — S'adresser rue des
Tourelles 13. 787

A lnnpp Pour *e Ier mili ' bel
IUUCI appartement de 4 cham-

bres, cuisine, chambre de bains
installée, chauffage central , bal-
con. Prix modéré avec réduction
pour les 8 premiers mois. — S'a-
dresser rue de la Paix 95, au ler
étage. 4601

Ppndrio 4 R 2me éta Be de a
l l U g l G ù  10, chambres, est a
louer pour le 30 avril. — S'adres-
ser au bureau R. Bolli ger, gérant ,
rue Frit» Courvoisier 9. Wo56

À lniIPI '  Pour 'a ai octobre 1937,
IUUCI i beau logement de 3

pièces, au ler étage, avec balcon ,
corridor éclairé, w.c. à l'intérieur ,
en plein soleil. — S'adresser chez
M. Louis Jçcot , rue Fritz Cour-
voisier 4b. 4/04

faiies rafraîchir
vos vêtemenls à la vapeur. Tein-
ture . Lavage clnmique. Stoppages
an tous genres. - S'adresser Place
Neuve 8a; el au Locle Danlel-
Jeanrichard 3a. 14205

Presse de relieur £â
esi cherché <i oi '.casion. — S'adr.
au bureau lia I'I MPAHTIAI.. 4358

A lAIBtPï* ' le suite , bel aie-
MtJUlal lier avec chauffa -

ge cenlral el sous-sol , ainsi qu 'un
garage. — S'adresser rue Numa-
Droz y6, au 3me étage, a gauchir.

4£l_i

Chambre et pension
sont offertes a personne solvable
pour le prix de 120. - lr. par mois.
Place de la Gare. Même adresse ,
on prendrait quelques bons pen-
sionnaires. — Offres sous chiffre
A. M. 46i6, au bureau de I'IM -
MI 1TIA1- . 4fej8

Éiahaf Sh iimfa C a louer , pour de
Uai i3!*CS suite ou époque
« convenir. — S'adresser rue Nu-
ma-Droz 76. au plain-pied. 4654

Réparations et vente
de pendules, monires et réveils ,
adressez-vous a M. P. Curtit , suce,
de C. Ecltert , 15 ans de pra t i que .
plus de 20.IJ00 réparations à ce
jour. — Rue de l'Est 18. Télô-
phone 24.276. 182

joseiiePerrenoHdSu2c5cèB
Couture ¦ Coupe - Trans-
formations - Travail en
journées. Prix modérés.

"3184

A vendre d*ATt
bas prix , un moteur électrique '/a
CV. en parfait état , transmission
installée ; 5 tours de polisseuse,
1 lapidaire, établis zmguéa , 1
chauffe-bains A l'état de neuf , 1
grande baignoire en fonte entail-
lée, etc., etc. — S'adresser rue
Numa-Droz 66, au rez-de ohaus-
Bée. 4522

VcpBAC Grand choix. Prix très
f <G1 V9 bas. Facilités de paie-
ment. Ré parations soignées avec
outillage très complet et appro-
prié. Tous les accessoires en ma-
gasin. — F. JUNOD FILS, rue
du Parc 65. 4255

Hangar-entrepôt aéga.
gements, Collège 72, à louer de
suite. — S'adresser rue du Doubs
53. Tél. 21.435. 4428

Venez bonouincr
au magasin Parc 7. — Grand
choix de livres d'occasion a très
bas prix. — Achat de livres an-
ciens et modernes. 620

A
VaP>nar1l*4» 1 taureau de 20
VCIIUI C mois. - S'adr.

à M. Auguste Jeanmaire , restau-
rant «Les Graviers». Téléphone
No 21 .227.2 4719

WlPGAC d'occasion , pour jeu-
l ï>IV9 nés garçons, ainsi que
garage en tôle ondulée sont
demandés. — i Offres avec prix
BOUS chiffre C. P. 4794, au bu-
reau de I'IMPARTIA L. 4794

Hnnlnrîon complet, connaissant
nUI lUgUl à fond la petite pièce
ancre, cherche place de suile. —
S'adresser au bureau de I'IMPAH-
TIAL. 4/36
iwtfflirTfTiMMBrMnn nrnar ¦¦—r-vm
lûlinû fllln On demande jeune

UOUilG UIIC. fliie robuste pour
aider au ménage, vie de famille ,
petit gage. — S'adresser à Mme
Perrottet , rue Léopold Robert 86.

i 4603

Snmmnlià PO sachant les deux
OUUllliDllDlB langues et connais-
sant le service est demandée. —
Offres sous chiffre C. N. 4180,
au bureau de I'IMPARTIAL. 4780

Mlinfltf&Pa ProPra at honnête,
JUGUagGlO, est demandée pour
faire le ménage d'un veuf. — Fai-
re offres sous chiffre B. D. 4776,
au bureau de I'IMPAHTIAL . 4776

ienblé oo non, Stf j£855l
corridor et cuisine, à louer a per-
sonnes sans entant  ; serait aussi
loué sans cuisine. — S'adresser
rue de Gibta l lar  4. 462-t

A I A IIPP ' chambres non meu-
1UUCI bléen , indé pendantes

au centre de la ville et au soleil ;
pour de suite ou à convenir. —
S'adresser au bureau de I'IMPAH -
TIAL . 4625

Promenade B.SÏŒ !".
chambres , corridor éclairé , lessi-
verie , au soleil , à louer pour le
30 avril. — S'adresser au bureau
It.  Bolli ger , gérani , rue Fritz
t '.ourvoisier 9. 2862

â IflllPP aPP ar(ementa ae deux
IUUCI chambres , cuisine , dé-

pendances et jardin , Peliles Cro-
settes 17. — S'adresser au ler éla-
ge. à gauche , le samedi après-
inidi. ¦tl 'it

Â lfllIPP oel a PP arleulanl . troi s
IUUCI chambres , cuisine , ves-

tibule, dé pendances ; rue du Parc
n« 16. — S'adresser au rez-de-
chaussée, à gauche. 2346

Â lfllIPP ^n ocloDre> appartement
IUUCI soigné, 3 ou 4 chambres ,

conlort. maison d'ordre , au soleil.
— S'adresser , le matin , rue de la
Serre 34, au 2me élage. 4537

Appartement s waga
; inpte:

rieurs , bien exposé au soleil. Mai-
son d'ordre , rue des Fleurs, à
louer de suite ou à convenir , pour
cause de départ. — S'adresser rue
du Doubs 63, au rez-de-chaussée.
Tél. 21.4:*. 4429

I n f i n m n n f  ^ chambres, alcôve,
UUgClliCUl cuisine, est à louer,
fr. 35.— par mois. — S'adresser
rue de la Charrière 19, au lei
étage, à droite 4154

r.hamhpo A loU6r lolie cham-
UUttUlUl D. bre au soleil , avec
chauffage central el chambre de
bains à disposition. — S'adresser
rue Léopold Robert 58bis. au3me
étage , ft gauche. 4758

Jolie chambre ^°̂ 1louer de suite , ainsi que chambre
non meublée indépendante. —
S'adresser rue du Rocher 6 47b4

Ph "mhnn  indépendante , meu-
UllalllUIB blèe ou non est «
louer. - S'adr. rue Numa-Droz 35,
au irlain-pied . A gauche. 4614

f'iiamlii' û A louer chambre
UllalilUl C. meublée, tout à tail
indépendante. — S'adresser rue
du Progrès 19. au plain-pied. 4651

Phni t inp o  A louer petite cham-
UlullilUI u. bre meublée pour
18 fr — S'adresser rue du Pro -
grès 93 a. au ler étage. 4647

A voniir-n salla a maosBr. ]i|
ICUUIC turc à deux places ,

à enlever de suile. — S'adresser
rue du Doubs 5, au 2me étage, a
droile. 479l

Â ïïonr lPO BU Perbe grand lustre
ICUUI C et divan (bas prix).

— S'adresser à M. Buhler . rue du
Doubs 141. 4749

Pnii çsottû a vendre a, l'état de
I Ullùocllc neuf, — S'adresser
rue de la Paix 45, au 3me étage,
a tlroile . «300

Â Donr lra la u,e de p 'aoe : Ht
I CUUl 0 complets divan , table

lavabo, lable de nuit. Prix modé-
rés. — S'adresser rue L.-Robert
41, au 2niK étage, à droite. 4623

A npnHnn pour oas imprévu ,
ICUUI C superbe chambre a

coucher noyer foncé avec grand
lit de 190/160. Petite radio alter-
natif 220, 1 lot outils de jardinage ,
ainsi que différents meubles et
accessoires, le tout a l'état de
neuf. — S'adresser entre 19 et 20
heures, rue du Progrès 147, au
ler étage , à droite. 4644
"¦ ¦' ¦¦¦ !—— r̂a,

A louer
-pour époque à convenir

Non\7(> (2 *mo étage, 4 chum-
I ICUÏC ùt bres, bain installé,
chauffage central. 4475

Combe Grienrin 48, g ,*&
chambres , bain installé , chauffa-
ge central , balcon. 4476

Combe Grienrin 47, "ffil̂ .
inférieur , 3 chambres, bain ins-
tallé, chauffage central, entrée in-
dépendante. 4477
Tlnnh<! <KS ler é!BKe- a oharu "UUUUO 100, bres bains installé,
chauffage central , balcon , service
concierge. 4478
Nnrrl 47R 3me éta ge- 3 eham-
11U1U 1 I U , bres et bout de cor-
ridor éclairé , chambre de bains .
chauffa ge central , balcon. 447U

Combe Grienrin 43, X^Bée
intérieur de 2 chambres , bain
installé , chauffage central , balcon;
entrée indé pendante , 4480

Donbs 158, gi,ra i,e . im
ri'adi' tsser. au liureau Crivelli
architecte, rue de la Paix 76.

LOOALi
est demanlé pour 6-10 places.

Jeune Garçon
15-16 ans , bonne notion du dessin
esl cherché pour apprentissage. —
Faire offres sous chiffre A B 4756
au hureau de I'IMPARTIAL . 4756

A LOUER
pour le 31 octobre 1937, 3 piè-
ces , rez-de-chaussée ouest, chauf-
fage central , service de concierge ,
bel appartement, prix avantageux.
— S'adresser rue du Nortf 111,
au 1er étage. 4774

Jeune
employée
sérieuse, bien au courant de
tous les travaux de bureau,
trouverait place de suite. -
Faire offre avec prétentions
et références Case postale
11160. 4732

¦aagOT-SiMM'.wa-MUaMBBaWMaMMa^a^MWrMMttata

^CHEMISES XgtiSr col tenant ou avec 2 cols fj3j8k
gaW cols Vs amidonnés à vie Ba

I CHAPEAUX I
VffiA feutre, forme toute nouvelle S
f& pour jeunes gens £:.$j!

% 8.7S 10.50 M
•̂tl" I ̂few ââtâ al ' \\\\\\r ""

LA CHAUX-DE - FONDS

Pour les écoliers
• -

C o s t u m e s  K n i c k e r b o c k e r s
avec chemise et ceinture
6-14 ans, à partir de Fr. 34.-
C o s t u m e s  pour garçonnets
tissu bleu, avec culottes courtes
8-14 ans, 1 rang, à partir de Fr. 38.-
6-14 ans, 2 rangs, à partir de fr. 34.-
Culottes courtes en étoffes fan-
taisie 3-14 ans, à partir de Fr. 5.-

Cu lo t tes  K n i c k e r b o c k e r s
6-19 ans, à partir de Fr. 9.50

Les prix s'entendent pour la plus petite taille
indiquée et augmentent selon âge et taille

S
La Chaux-de-Fonds , 58, rue Léopold Robert °

Pour notre rayon d'articles pour Messieurs
nous cherchons

JEUNE FILLE
de 16 à 18 ans, ayant bonne instruction et présentant
bien. — Offres Case postale 10356. 4,734

Swoûwès 5?
Pour le 30 avril ou a convbii ir . ti louer 3 p ièces rt vec balcon , cham-
bre à bains. — S'adresser n» ler étage 3842

TOILETTES <arm>
NOUVELLES... <Y] \ r/  /"

CORSET . / /) ) / &.
N O U V E A U ... wy (K

mais un bon corset ÇD ĴU l )
que vous trouverez \^f\ \̂ \ l
chez la spécialiste qui \ f":<k j J i M
Saura vous conseiller <j V|&r^

COafSC l% de tous genres, depuis fr. (?$V

Souliens-aorae ,„PU,t ,, i.-
Ceinimes U (3anl ,̂t, 19 5̂0
Les meilleures formes se trouvent chez

M m NELLY LIENGME
Ma^asiu spécial de coraetH - lîne Léopold Robert il
S E. N. 4 J. 4747 Téléphone 22.419

'—mau-^r Tl
9̂ F̂\Y^£ > ISvs

a^B^Bafeaaw^ll BBT ma\W ~^"̂ ŷ'

(8W'StJ^aB \W * J 4̂ *¦ aWaW

T̂fflEr Tr f M . àaTtrar1 maW-T̂ .  ÀLaaaatsLaaMa

Ë0-f : Ŵj lalBaSaaaaamK X a T f T V àli

mBtBaa»Wàa-afKPa\aJ (MBB"S? ¦>'•<•' a-aW-aVtam -̂ f ga ***̂ ^ g

Ji S^̂ ^̂  xl
¦ ^̂  ̂ Hae*el &Ote B.A., Bfll a -*
^̂ *W—̂  -*
FRM7a ™
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Sandalettes en eheyreajo wdîr cn en
daim. Couleurs moderne, bleu, blanc,
maron ou noir. Léger, aéré, commode.

« S T R A N D » , chaussettes pour
dames colorées en Macco très fin.
Unies ou rayées —.70

M€MÉk&
57, RUE LEOPOLD-ROBERT S7

V /
Henri Besson

mécanicien-dentiste
(autorisé)

Parc 31 bis, Place de l'Ouest
Travaux garantis

Téléphone 22.390 Téléphone 22.390

j«aaar**TM[ S. jr- m- S, <-..,„...... -g.-, des l'IumeM réaaervoir
^»ElB M^M ^aat^J Bon lonctionnerueul rè
rtaaWHIftWiTra i lTHlirf f il 'if FHaWWIll tabli  nu 48IU

PALAIS DES /7Z\ û / ŷ \̂\PLUMES RÉSERVOII I vf/yOl/Y f f_ S
Librairie v v 111&

La Maison spécialisée dans l'achat , la vente ,
les réparation s des Plumes réservoir.



Elle commencera sur les rives du Léman...
Une ère nouvelle au pays des Pharaons

(Suite et fia)

Qu'après la Conf érence , les Capi tulations aient
aussi vécu en Egyp te, cela ne f ait donc plus le
moindre doute. Toute la question est de savoir
p ar quel statut nouveau elles vont être remp la-
cées. Que vont devenir là-bas les œuvres de
toutes sortes que l'Europ e et la France, p lus
que tout autre p ay s, ont créées au cours d'un
ef f or t  séculaire ?

* * »

Si l'on f ait le tour des princip aux intéressés,
on se rend vite comp te que c'est la France oui
a les p lus grands risques à courir.

L'Angleterre, en ef f e t , n'a p lus de gros inté-
rêts économiques en Egyp te . Elle les a, dep uis
quelques années, transf érées au Soudan. Seule
la question militaire la touche de f açon directe.
Et là-des sus elle a obtenu mieux que des ga-
ranties : des certitudes. L'armée nationale
égyptienne remp lacera le corps d'occup ation
anglais, mais les instructeurs et le matériel de
cette armée seront exclusivement britanniques.
Dès lors la sécurité et le p restige d 'Albion ne
p erdent rien sur les bords du Nil...

Il y a en Egyp te 125,000 Grecs contre 15.000
Anglais. Mais la Grèce gravite de f açon si rap -
prochée dans l'orbite anglais que j amais Lon-
dres ne l'abandonnera.

Il y a aussi 60,000 Italiens qui, eux, se rapp ro-
chent tout autant de l'Egypte nationaliste, ce
qui leur assure un traitement p articulier et avan-
tageux.

Vient enf in la France, avec 26,000 commer-
çants, f onctionnaires, intellectuels et colons, et
qui a investi en Egyp te 35 milliards de f rancs
alors que l'ensemble ne dépa sse p as 50 milliards.
Qu'on songe au Canal de Suez, à tous les grands
travaux accomp lis avec le cap ital d'Outre-Jura.
Et l'on comp rendra que l'op inion de nos voisins
et amis de l 'Ouest soit en alerte et se demande
comment on p arviendra à concilier â Montreux
les suscep tibilités égyptiennes et les intérêts eu-
rop éens. >

Quant à la Suisse, elle aussi p ossède des inté-
rêts imp ortants sur tes bords du Nil et le rôle
que ses juges ont joué dans les tribunaux mix-
tes du Caire (voir la belle carrière de notre
concitoy en le Président Houriet) , dit assez que
nous ne saurions rester indiff érents à révolu-
tion des événements.

Toutef ois la tournure pri se p ar les négocia-
tions ne saurait jus qu'à p résent que nous tran-
qulliser et nous réjouir. Comme le disent encore
les Tharaud, le gouvernement du Caire est le
p remier intéressé à ne p as ruiner p ar des taxes
excessives ces entrep rises européennes qui f ont
la p rosp érité du p ay s et à ne pas détruire leur
organisation en substituant de j eunes emp loy és
inexp érimentés à un p ersonnel éprouvé . Et c'est
p ourquoi, à Montreux. il s'est déclaré p rêt à
p rolonger de quinze ans l'existence des tribu-
naux mixtes, j uste le temps nécessaire p our f o r-
mer des magistrats bien adap tés à leur beso-
gne et j uste le temp s que durera le p rotectorat
britannique dans la dernière p hase de son exis-
tence. Dans quinze ou vingt ans il y aura évi-
demment quelques risques â courir. L'élite
égyptienne est limitée en nombre et ce n'est p as
en une décade ou deux qu'on changera la men-
talité de la pop ulation qui comp te 90% d'il-
lettrés. Une p oussée xénop hobe reste touj ours
p ossible, d'autant p lus p robable même que les
agitateurs ne manquent p as p lus en Egypte
qu'au Maroc ou en Algérie. Et alors que reste-
rait-il des garanties accordées ? Que vaudrait
en cas d'insurrection le traité de Montreux ?

Ce sont là des questions que seul l'avenir
p ourra résoudre.

Toutef ois cela exp lique que des nations com-
me la France, l'Angleterre, les Etats-Unis cher-
chent â pre ndre quelques p récautions. On veut
éviter que les traces de la civilisation europ éen-
ne ou de la p énétration eff ectuée à l'abri des
Cap itulations économiques soient eff acées de la
surf ace de l'Egyp te comme elles f urent balay ées
de la Turquie moderne où sous le régime de Ke-
mai Ataturk p lus rien n'en subsiste... sinon
des f usils et des canons.

L'on p eut être certain que si un homme est ca-
p able de déf endre avec sagesse et modération,
devant un Nahas Pacha, habile et adroit, p arlant
au nom de l'aff ranchissement de son p ay s, les
droits des nations cap itulaires, c'est bien Fran-
çois de Tessan. François de Tessan qui, comme
disait Louis Madelin, est un des rares hommes
p olitiques connaissant le pa ssé de la vieille Fran-
ce et qui devant l'exigence imp érieuse de T0-
rient saura le mieux, non écarter sa requête,
mais s'en accommoder.

Paul BOURQUIN.

LU. R.S.S. au jour le jour
Constatations Instructives

(Suite et fin)

Les services de vogayeurs ? Les retards, par-
fois considérables , restent la règle (12 à 24 heu-
res sur le traj et Tiflis-Moscou d'une durée de
3 j ours et demi) ; seule de toutes les lignes so-
viétiques , la « flèche » Leningrad-Moscou , qui
dessert la fameuse ligne droite décrétée par un
tsar autocrate, arrive à l'heure . Quant au trans-
sibérien , des différences de 24 à 48 heures cons-
tituent un retard normal.

Cette situation déplorabl e n 'est pas particuliè-
re aux chemins de fer. C'est dans toutes les
catégories de transports que l'U. R. S. S. enre-
gistre des échecs, au point que l'on peut dire
que la crise des transports reste éminemment
«le vice russe».

Les transport s urbains, par exemple' : A Mos-
cou, pour «faire chic», pour faire grande ville ,
la municipalité a décidé de supprimer les tram-
ways qui effecivement étaient une honte pour
une capitale. Vieux, sales, grinçants, ils avaient
constamment pendues à leur main courante ,
des grappes humaines qui n'avaient pu trouver
place à l'intérieur plein à craquer. On mettait
deux bon'nes heures pour traverser Moscou,
alors que pour une même distance, un des an-
ciens tramways de Londres ou de Paris n'aurait
mis que trente minutes. Mais, au moins, ces
tramways avaient le mérite d'exister.

On les a remplacés par un nombre restreint
d'autobus et de trolleybus électriques, souvent
en panne et qui sont loin de suffire aux besoins
du trafic d'une ville de trois millions d'habi-
tants. Or, il n'y a pour tout Moscou que 500 taxis,
dont une centaine sont d'office réquisitionnés
par des administration s diverses. Les légendai-
res « izvoschtchikis » ont disparu, écrasés sous
les impôts. Résultat : la crise des transports en-
démique dans la province a maintenant gagné
Moscou et la pagaïe est auj ourd'hui partout .
Une seule ressource : aller à pied... après dix
ans d'industrialisation et de « î oalisations gran-
dioses », vingt ans de régime bolchevik...

Quant aux distractions , les Moscovites sont
aussi mal partagés qu 'en matière de transport s
ou d'alimentation. Sans parler des cavalcades
en place Rouge , plusieurs fois l'an, ébats obli-
gatoires , et des défilés devant le cercueil de
quel que grand personnage du régime (événe-
ments dont les citoyens soviétiques déplorent la
rareté), restent le théâtre et le cinéma.

Exception faite pour l'Opéra, qui ne subsiste
que grâce aux grand s compositeurs d'antan, les

Tchaïkovsky, les Rimsky-Korsakof les Boro-
dine, les Moussorgsky, l'art théâtral , amputé des
meilleures scènes, coupables de ne pas être dans
la ligne, végète, dans l'impossibilité qu 'il est de
se renouveler. Les auteurs ne savent plus quel
suj et prendre ni quelle facture adopter , sou-
cieux de ne pas encourir le même sort que le
poète communiste Demian Biedny qui fut sifflé
par ordre « pour offense grossière » à la vérité
historique : il avait seulement donné du mor-
dant à son épopée « Les boyards ». qui mettait
en scène les anciens féodaux de la Russie.

Quant à Taïrof , le fameux directeur bien con-
nu à l'étranger, il est auj ourd'hui en tutelle ,
après avoir été à deux doigts de sa perte : parce
que sa femme est Belge ? ou parce que certains
de ses collaborateurs sont d'anciens aristocra-
tes ? En bref il n'était pas non plus dans la li-
gne , cette « li-igne » de Staline qui est en som-
me ce qu 'était j adis la « fo-ôrme » de Brid'oi-
son.

Le cinéma n'est guère mieux partagé. Les
films étrangers sont ra res : un par an peut-être
et alors c'est une ruée d'une foule en délire.
Pour l'instant, à défaut des bouffonneries de
Charlie Chaplin , le public soviétique se rattra-
pe sur le film de propagande qui représente les
grands du régime prononçant des discours au
Ville Congrès des Soviets.

Et ainsi la vie s'écoule à Moscou, une vie
que chaque j our stérilise davantage.

Un contre-projet à l'initiative
constitutionnelle

î.e contrôle de l'Industrie des armements

Nous apprenons que le Département militaire
établit un contrepioj et à l'initiative contre l'in-
dustrie privée des armements déposée à la fin
de l'année dernière . Cette initiative est dirigée
en principe contre l'industrie privée des arme-
ments bien qu 'elle reconnaisse à la Confédéra-
tion , sous certaines conditions , le droit de con-
fier aux entreprises ou sociétés suisses, à titre
de concessionnaires contrôlés la fabrication , la
livraison et la vente des armes, de munitions et
de matériel de guerre de tous genres.
Du point de vue de la préparation militaire et du

développement technique et économique ,' cette
interprétation est trop étroite . Nous n'avons pas
d'industrie privée des armements proprement
dite, car même à notre époque où la demande
de matériel de guerre est extraordinairement
forte , elle ne pourrait j amais se développer . L'i-
nitiative va trop loin lorsqu 'elle veut limiter la
fabrication exclusivement aux besoins de notre
défense nationale . Nous n'avons aucun intérêt à
entraver les possibilités de construction et à
empêcher une maison privée de se procurer les
moyens lui permettant d'entreprendre des essais
coûteux et de perfectionner certaines armes, par
une exportation contrôlée.

Les départements politiques et militaires re-
connaissent entièrement la nécessité d'un contrô-
le des armements. Le contre-proj et qui sera éta-
bli ne s'écarte .pas sensiblement du texte de l'i-
nitiative ; il sera en conséquence possible d'arri-
ver à une entente , c'est-à-dire à provoquer le
retrait de l'initiative en faveur du contre-projet.
Les travaux préparatoires concernant le contrôle
de la fabrication et le commerce des armes pré-
voyaient , primitivem ent une réglementation par
arrêté fédéral. En revanche, une revision consti-
tutionnelle de l'article 41 de la Constitution fé-
dérale relatif à la régale des poudres crée une
base assurée en donnant au Conseil fédéral , com-
me le propose d'ailleurs l'initiative populaire , le
droit d'édicter les ordonnances qui s'y rappor-
tent.

En deux mois Plus de 20,000 j eunes filles vont
quitter Moscou pour la Sibérie

Plus de six mille j eunes filles de Moscou quit-
teront la capitale j eudi à destination de la Si-
bérie, en vertu du plan de colonisation de cette
partie de la Russie où la population masculine
est plus élevée que la population féminine.

Quinze mille autres j eunes filles ont accepté
de partir pour la Sibérie dans un délai maxi-
mum de deux mois.

Elles recevront des privilèges spéciaux et la
maj orité d'entre elles seront employées par les
aut orités sibériennes.

Le mariage détermine une longévité plus
grande que ie célibat

Des statistiques publiées ces j ours derniers
par une compagnie d'assurances sur la Vie de
New-York , démontrent que les hommes ma-
riés vivent plus longtemps que les célibataires
et que la longévité apportée par le mariage est
plus grande pour les hommes que pour les fem-
mes. De 30 à 35 ans, la mortalité est. chez les
célibataires, plus du double de celle qui sévit
chez les hommes mariés. Les femmes mariées
n'ont qu 'un avantage de 10 % sur leurs sembla-
bles non-mariées.

FAITS
BIVERS

Match de Juniors — Sporting-Etoile A La Ch.-
de-Fonds A

Dimanche à 15 h. 30 l'arbitre Vutier du Locle
appelle les équipes suivantes :

Chaux-de-Fonds A : Erard , Qodat, Perrinj a-
quet , Guttmann , Leuba, Epiteaux. Donzé, Bié-
ri, Messerli , Aellen , Maire.

Sporting Etoile A : Balmer , Calame, Guyot,
Mathis , Brossin, Leduc, Thiébaud Amey, Ca-
chelin , Girard, Schumacher.

Chaux-de-Fonds engage de suite et descend
vers les buts de Balmer, Messerli seul schoote
à côté. On sent que les j aunes j oueurs du Ch.-
de-Fonds ont plus d'entraînement que leurs ca-
marades. Nouvelle attaque chaux-de-fonnière
qui se brise sur les backs adverses. Rien de
transcendant jusqu 'à la 24me minute de j eu,
l'aile droite du Sporting descend centre sur la
gauche et Schumacher qui a bien suivi marque
dans le coin gauche des filets. Ci I à 0 pour
les verts et blancs. Chaux-de-Fonds ne se dé-
moralise pas et attaque avec vigueur les bois
de Balmer. Tout à coup l'aile droite des blancs
descend seul, sème les défenseurs et centre. 3
blancs sont seuls devait Balmer mais ils lou-
pent. On note encore un joli tir de Biéri fri-
sant le poteau et la mi-temps est sifflée sur le
score de 1 but à 0.
A la reprise, nous voyons de nouveau Chaux-

de-Fonds en pleine action tandis que Sporting
a de la peine à se mettre en j eu. Puis tout se
stabilise, ensuite nouvelles attaques chaux-de-
fonnières qui échouent sur un Balmer en gran-
de forme.

Puis les blancs remanient leur équipe en fai-
sant j ouer Godât inter droit et Messerli back.
A la 33me minute passe de Mathis à Amey, ce-
lui-ci depuis 25 mètres envoie un schoot plom-
bant sous la latte et c'est le 2me but. Le public
acclame les joueur s comme il convient. Un
coup franc échoit aux Chaux-de-Fonniers. Bié-
ri tire, mais au moment du schoot l'inter-droit
Godât se précipite sur Balmer. L'arbitre sanc-
tionne la faute et annule le but. Quelques j olies
descentes de part et d'autre et la fin est sif-
flée.

Sporting I bat le Parc I 8-1. Sporting Ju-
niors II—G. L. S. Juniors I, 0-7.

SPORTSU <

RADIO-PROGRAMME
Vendredi 16 avril

Radio Suisse romande : 12.29 Signal horaire. 12,30Information s de l'ATS. et prév. du temps. 12,40 Fes-tival de chansons populaires. 1. Chansons italiennes. 2.Deux chants lyriques espagnols anciens. 3. Chansonscatalanes. 4i. Negro spirituals. 5. Chansons d'Auver-gne. 16.29 Signal horaire. 16,30 Emission commune.
18,00 Disques. 18,10 Le coin des bridgeurs. 18,25 Rap-pel des manifestation s- 18,35 Prévisions sportives dela semaine. 18,50 Pour ceux qui aiment la montagne.19.00 La semaine au Palais fédéral. 19,15 Micro-Ma-gazine. 19,50 Informations de l'ATS. et prév. dutemps. 20,00 Bulletin financier de la semaine. 20,20Concert variétés- 21,00 «Cyrano de Bergerac ». comé-die héroï que en 5 actes. d'Edmond Rostand. 21,50 Lestravaux de la S. d. N., par Me M.-W. Sues.

Radio Suisse alémanique : 12,00 Chants par les
Ranch Boys. 12,40 Concert varié. 16,30 Emission
commune : Le Radio-orchestre- 17,35 Le petit orches-tre. 19,45 Le Radio-orchestre. 21,15 «La Tragédieflorentine» , par Oscar Wilde, opéra en un acte.

Emissions intéressantes â têtranger: 20,30 TourEiffel , Lyon: 2me et 5me actes de «Tristan et IsoldenWagner. 20.30 Radio-Paris , Bordeaux. Nice: Soirée
de gala. 20,45 Stuttgart. Orchestre de Berlin . 20,00
Ostrava: Musique légère. 22,00 Stockholm: Musique
militaire. 20,30 Paris PTT., Grenoble, Marseille,
Strasbourg. Rennes : «Le loup de Oubbio», «Boussacde Saint-Marc» . 20,35 Berlin: «Minna von Barnheim»,
comédie. Lessing.

Télédiff usion : 12,00 Saarbruck: Concert. 16,00
Harsfeld: Concert. 18.00 Leipzig: Concert 20,10
Francfort: Concert

12,00 Montpellier : Orchestre. 14,30 Paris-Colonial:Concert. 20,30 Paris: «Tristan et Isolde». opéra. 23,00
Radio-Paris: Concert de nuit

Samedi 17 avril
Radio Suisse romande : 12.15 Le courrier du skieur.12,29 Signal horaire. 123 Informa tions de l'A.T.S.et prév. du temps. 12,40 Emission commune. 13,30Qramo-concert . 16.29 Signal horaire. 16.30 Concert17,58 Prév. met 18,00 L'heure des enfants. 19,00 Lescloches de la cathédrale de Lausanne. 19.10 Lesgrands rfiédecins des bêtes- 19.30 Intermède. 19,50Informations de l'ATS et prév. du temps. 20,00 Oeu-vres de Mozart 20,30 «Les assureurs », comédie enun acte. 21,00 Musique gaie d'autrefois. 21.30 «Made-

moiselle Cloarec», pièce en un acte. 22,00 Musique dedanse.
Radio Suisse alémanique: 12,00 Concert varié. 12,40Emission commune du Studio de Berne: Concert ré-créatif. 13,15 Mélodies tziganes- 13,45 Récital d'or-gue de cinéma. 16,00 Soli d'accordéon. 16,30 Emissioncommune du Studio de Lugano. 18,30 Musi que mili-taire. 20,10 Chants de iodel et soli d'accordéon. 22,15

Relais du Restaurant Radio.
Emissions intéressantes à Têtranger: 20,30 Nice,Radio-Paris , Bordeaux - Concert. 21.00 Milan - «Lio-là» . opéra. 21,10 West ré gional: Fanfare. 22.30 PosteParisien: Musique légère. 20.30 Rennes: Soirée devariétés . 20,30 Lille , Toulouse-Pyrénées : «Pauvred'Assise », O. Rivolet.
Télédiff usion : 12,00 Vienne : Concert. 13,15 Bres-Iau : Concert 20.10 Francfort: Soirée variée.
12.00 Strasbourg: Concert- 13,30 Paris-Tour Eiffel:Musique enregistrée. 17,00 Bordeaux : Concert. 20,30Concert de chansons.

— La perte de votre femme a dn être pour
vous un coup redoutable ?

— Oui, mais la seule pensée de la revoir m'a
retenu sliir cette terre..

Enfin seul ...

L'assemblée des délégués de l'Union centrale
des producteurs de lait , qui a siégé mardi , le 13
avril, au « Biirgerhaus » à Berne, sous la prési-
dence de M. F. Siegenthaler , a pris des décisions
fondamentales pour les ventes de lait à partir du
Ter mai 1937. Le prix de base aux producteurs
est maintenu à 20 cts par kg., franco local de
coulage à la campagne. Le prix d'achat du fro -
mage garanti aux acheteurs de lait (fromagers)
a été relevé de 2 fr . par 100 kg. en compensa-
tion des frais d'exploitation (charbon, etc.) qui
ont augmenté depuis la dévaluation du franc . Les
prix de vente du lait, du beurre et du fromage
au consommateur ne seront pas modifiés à partir
du ler mai.

Après un exposé obj ectif et détaillé des criti-
ques adressées aux organisations laitières au
cours de la dernière session parlementaire , l'as-
semblée des délégués a voté une résolution dans
laquelle elle constate l'inanité des accusations
et proteste vigoureusement contre les soupçons
et les accusations inj ustifiées , adressées à l'U-
nion centrale des producteurs de lait et à l'Union
suisse du commerce du fromage. Elle remercie
le chef du Département fédéral de l'économie
publi que et les parlementaires qui ont repoussé
aux Chambres les attaques méthodiques con-
tre le système de soutien du prix du lait.
L'assemblée expr ime sa pleine confiance à ces

organisations et les charge de poursuivre, en-
vers et contre toute hostilité , leur activité pour
le bien de notre agriculture et de notre indus-
trie laitière.

Le prix du lait
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Remontage de meubles et literies
SrST V" Hofstetter
Travail soigné. — Puissant aspirateur à poussière, bas prix.
Même adresse à vendre : divans, fauteuils, . 4671

Ecole ménagère
Début des cours: fin avril

Cours d'adultes : ?irdu%dê pti.on :::£:!-
Cours post-scolaire: g^ÇSfî îi
Inscriptions et renseignements auprès du Président de la
Commission, M. Gaston SCHELLING. Directeur dès Ecoles
primaires. Jusqu'au 24 avril. 4079

>** Ĵ— UN PARDESSUS

Î-^" 
DEMI - SAISON

"Unpondeù&uô  _ .. . _ _ _ _ _ „. _ _ .  _ _
f f eJXj a/j o n  C H I C  ET P A S  C H E R

Ce n'est pas chose si rare de trouver un vêtement de qualité
qui oit vraiment l'allure et dont le prix soit abordable; seulement

il taut ouvrir les yeux. 4896
Les vôtres sont tombés sur cette annonce, profitez-en aujourd'hui
même, venez essayer un pardessus demi-saison impeccable chez

jMHWMfMMffiBaA

Les prix les plus bas. Les prix les plus bas.

Manteaux de pluie 12.— à 35.—
Manteaux gabardine 40.— à 78.—
Pardessus mi-saison 65.— à 95.—

47, RUE LEOPOLD ROBERT, 47

Ecoles enfantines et primaires
de La Ghaux-de-Fonds

INSCRIPTION DES NOUVEAUX ÉLÈVES i lundi 26
avril 1937, de 8 h. à midi, dans les collèges suivants :
Gharrière, Primaire, Ouest, Promenade et Crêtets.
doivent être inscrits i tous les enfants nés du lei
mai 1930 au 28 février 1931 (Art. 42 revisé de la Loi).
PIÈCES A PRODUIRE : Acte de naissance ou livre!
de famille (l'extrait de naissance ou le permis de domicile
ne sont pas acceptés) et certificat de vaccination. Lei
étrangers ajouteront le permis de domicile.
L'attribution définitive des élèves aux différents col
lèges et classes sera faite par la Direction des Ecoles,
le mardi 27 avril. L'inscription des élèves plus âgés
doit être faite à la Direction des Ecoles, Collège primaiie.
Les institutrices et instituteurs de l'enseignement privé qu1
ont des élèves en âge de scolarité (nés du ler juillet 1923 au
2S févri er 1931) sont priés de les annoncer à la Direction des
Ecoles.
«ENTRÉE DES CLASSES (Ville et quartiers) : mardi 27
avril, a 8 heures.
4681 Le Directeur des Ecoles primaires.
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A\apteaux gabardine pure laine
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Choix considérable en tous qeores
«le manteaux 4* pluie pour dames
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Magasin de l'Ancre
Léopold-Robert 20

Nos meubles pour salons - studios
sont maoniflques. soignés
et pratiques...
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il î ' "'̂ tt^li î en n0yer P°U Fn 
285

""
•- Hi WÊÊa-i\\*-WËt >» autres modèles Fr. 305. -

ÇSfi / Fauteuils
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Vitrine - bibliothèque
beau meuble pratique et
élégant, avec portes en
verre à glissières, front

Comme modèle, Fr. 120.-
En plus grand Fr. 165..

Ameublements t%A)!a\%"i*". fAVafc*1

Ĵ,̂ »** 12j rue du ParCj 12
La Chaux-de-Fonds

Superbes locaux industriels
bien éclairés, sont a louer pour époque à convenu dans l'iuj-
meuble Numa Droz 150. — Pour visiter et traiter, s'adresser
au bureau René Bolliger, gérant, rue Fritz Courvoisier 9

4ifa2

Etude it M8 René lit noie à Mail

Mardi 20 avril 1937, dès 12 h. précises, M. Daniel
daiser-Freyi cultivateur à La Rangée des Robert s/La Per-
rière, et ses enfants, vendront publiquement aux encbères, au
domicile du sus-nommé, pour cause de cessation d'exploitation -

1. Bétail
1 cheval de 6 ans, 11 vaches fraîches ou portantes, 1 jeune

vache grasse, 1 génisse de 17 mois, 1 dite de six mois, 18 jeunes
poules.

2. Matériel agricole
5 chars à pont, 1 char à brancard, 1 char avec caisse à

purin, 1 char à lait, 1 petit char, 1 traîneau, 1 glisse à lait, 1 dite
à fumier, 1 faucheuse «Deering» , 1 faucheuse avec moteur, mo-
dèle «Bûcher» 1936, 1 meule à aiguiser neuve, 1 râteau-fane, 1
tourneuse, 1 coupe-paille, 1 coupe-racines, 1 moulin à vent, 1
charrue, i piocheuse, i herse à prairie, 2 herses, 1 gran ( rouleau,
1 pompe à purin, 1 caisse à porcs, 1 balance décimale, 3 colliers
complets, 2 bouilles à lait, des couvertures, cloches, baquets à
traire, ouveaux, seilles, des outils aratoires, etc. s

3. Mobilier
Des buffets, canapés, chaises, commodes, tables et 1 lit

complet.
Terme pour les paiements : 1er juillet 1937.

P 3127 .1 3990 Par commission: R. Miche, notaire.
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W****a-aS.^^aaa»âa^^m̂â mam *m*̂ m*****-** aaamTia

1 Hl UN B£AU
Il il COMPLET
™l|f REND

« W^3à OPTIMISTE!
Un beau complet Ullmo, bien coupé
dans un tissu de choix, bien terminé
et qui dure, engendre toujours un brin
d'optimisme. Il donne de l'assurance
aux plus timides et aux plus modestes.
Vous le trouverez dans notre magni-
fi que assortiment, à partir de Fn gg _

65.- 78.- 85.- 95.- 105.- Ni-

ULLMO
La maison du bon faiseur
4876 30, rue Léopold-Robert 30

La C h a u x - d e - F o n d s

L'IMPARTIAL. — Prix du numéro 10 cent

Jardins
Tout pour vos jardins à prix

avantageux
Outillage de choix : bêches,

râteaux , fourches, Tableurs,
arrosoirs

Graines potagères et de fleurs
Graines de prairies: fenasses .

trèfles, bons mélanges
Nemeuceaiu de pommes de terre

Engrais pour jardins
Assurance grêle

cbez 4684

Toulefer S. A.
Place de l'Hôtel-de- Ville

Téléphone 31.371

EnueiflPDes,ï^r̂ r-u,n-niiMtmi:ftii < niritvoisiM!



Chronique neuchâteloise
Samedi après-midi

Le tirage de Sa loterie
neuchâteloise

C'est donc demain après-midi , samedi 17
avril , qu 'aura lieu irrévocablement le tirage de
la 2me tranche de la Loterie neuchâteloise. Cet-
te manifestation , impatiemment attendue par
tous les détenteurs de billets , se déroulera dans
la grande Salle communale. A cette occasion,
les « Armes-Réunies » ont bien voulu prêter leur
gracieux concours.

Précisons d'abord que seules les personnes en
possession d'un billet de la Loterie neuchâteloise
auront accès dans la salle. D'autre part pour ac-
céder aux places réservées, il faudra emprunter
la porte d'entrée se trouvant à l'est de la Maison
du Peuple.

Voici maintenant le programme.
L'ouverture des portes aura lieu à 16 h. 30 et

le programme débutera à 17 h. précises par un
morceau des « Armes-Réunies ». Ensuite quel-
ques mots seront prononcé s par M. Wasserfal-
len sur les buts philanthropiques de la Loterie
neuchâteloise. M. le notaire Jacques Ribaux ex-
pliquera le processus des opérations de tirage.

On procédera ensuite au tirage des billets ga-
gnants da fr. 15.—, 50.—, 100.— et 1000.—. Nou-
veau morceau de musique et reprise du tirage
pour les 10 billets gagnants de 5.000.— francs et
les 5 billets de 10.000.— francs.

Un entr 'acte précédera le tirage des gros lots
de 25.000 — francs , de 50,000— francs et de
100.000 — francs.

Les « Armes-Réunies » clôtureront la manifes-
tation par un morceau de musique.

SRORTS
L'entraînement: F.-C. Berne-F. C. Chaux-de-

Fonds 2-2
En vue de leur important match contre le F.

C. Bâle, les Montagnards ont joué hier soir au
Neufeld illuminé dans la formation suivante:
Pagani; Guerne , Roulet; Cattin , Wuilleumier ,
Volentik ; Hotz , Schaller . Lucacz Trachsel et
Boesch. Berne j ouait au complet. Arbitrage de
M. Paschoud, de Berne.

Au début , Berne domine, mais sas avants ti-
rent de trop loin ; puis Schaller manque une
chance magnifique en bottant par dessus à 2 mè-
tres du but. A la 15me minute, Lucacz ouvre le
score en reprenant de la tête un centre de
Boesch. Les descentes de Berne échouent régu-
lièrement et l'équipe de Chaux-de-Fonds , plus
vive domine par un j eu très plaisant. Sur foui
dans les 16 mètres , l'arbitre accorde un penal-
ty que Schaller transforme. Ci. 2 à 0.

A la reprise , les Bernois remplacent l'arrière
Hofer par Baumgartner . Le j eu devient moins
rapide ; Chaux-de-Fonds semble s'être trop dé-
pensé et Berne remonte le courant. A la lOme
minute , l'ailier gauche Luder transforme de la
tête. Boesch , qui j oue inter-droit , botte sur le
poteau, mais peu après Baerlocher réussit à
égal ;ser. Chaux-de-Fonds se contente alors de
fermer le j eu qui finit d'une façon quelconque.
Football — La Chaux-de-Fonds I — Concordia I

Afin de parfaire son entraînement avant l'im-
portante

^ 
rencontre qui l'opposera le 25 avril au

F. C. Bâle, notre équipe locale a fait appel à
l'excellente formation du F. C. Concordia d'Y-
verdon.

Nouveau venu en Ire ligue, le F. C. Concor-
dia s'y est fait la même réputation que le F. C.
Lucerne en L. N. Ses surprenantes victoires
sur Cantonal , Vevey, Montreux, Aarau , etc.,
l'ont désigné comme l'outsider du championnat.
L'équipe formée d'athlètes réputés parmi les-
quels le gardien Wagnières, l'arrière Guillet et
le demi-centre Clôt sont plus spécialement en
évidence, pratique un j eu excessivement rapide
et très spectaculaire . Le match nul arraché il y
a qu 'nze j ours à l'équipe première du F. C. Mul-
house indique bien la valeur de cette formation.

Nos locaux, qui hier soir en nocturne ont fait
match nul 2 à 2 avec le F. C. Berne , se présen-
teront au grand complet . La rentrée de Schaller
contribuera à rendre à la ligne d'attaque toute
son efficacité.

Aj outons que notre équipe fera tout pour
venger l'échec subi au début de la saison. L'é-
nervement d'un match de championnat sera
supprimé et le beau j eu aura libre cours pour le
plus grand plaisir des sportifs.

Coup d'envoi à 15 heures par M. Wuthrich de
Berne.

A 13 h. 30 : Match de juniors. , Y

Ĉ iEiEiBiinlcBiiés
(Cette rubrique n'émane par de notre rédaction, elle

n'engage pas le Journal.)

L'Orchestre Bob Engel.
donne trois concerts samedi et dimanche à la
Maison du peuple et conduira un bal grandiose
le samedi soir dès 23 heures. La réputation que
cet ensemble s'est acquise , son entrain endiablé,
sa verve musicale, ses sketches hilarants, font
que chacun ne veut pas seulement l'entendre à
la Radio, mais aussi le voir; c'est pourquoi sa-
medi et dimanche, ce sera le grand succès au-
quel vous vous devez de prendre part. Prenez
toutes précautions utiles. Attention , aucune in-
troduction ne sera admise samedi après minuit.
Au Cinéma Simplon.

Irrévocablement j usqu'à mardi 20. dimanche
en matinée à 15 h. et le soir à 20 h. 15. derniè-
res séances de « César ». Les personnes n'ayant
pu trouver de place j usqu'ici feront bien de se
hâter, le film étant attendu ailleurs. Dès mer-
credi 21, à 20 h. 30, le gros succès mondial :
« Broadway Mélody 1936 ».
Dans nos cinémas, cette semaine.

Scaia-Cinéma : Harry Baur dans un film plein
de puissance, d'ampleur et de poésie « Un grand
amour de Beethoven », avec Annie Ducaux, Jany
Holt. Debucourt , Pauley. Une oeuvre grandiose,
émouvante, tumultueuse , animée d'un souffle de
génie, bercée d'une musique immortelle. Au
programme, une splendide Silly symphonie en
couleurs , de Walt Disney « Les Trois Petits
Loups ». Actualités Pathé-Journal. Matinées sa-
medi et dimanche, à 15 h. 30.

Capitole-Clnéma : Armand Bernard , André Le-
faur , dans « La Peau d'un Autre ». avec Janine
Merrey, Ginette Gaubert . Pizella et Palau. Une
histoire savoureuse... De j oyeuses mésaventu-
res... Des situations étourdissantes... Un succès
de rire ! ! ! Actualités Paramount. Matinée di-
manche à 15 h. 30.
Journée interecclésiastique de la Mission de Pa-

ris.
Le comité local a organisé pour ce dimanche

18 avril en collaboration avec les Eglises na-
tionale et indépendant , une j ournée de la Mis-
sion de Paris. En voici le programme : le ma-
tin, à 9 h. 30, cultes spéciaux dans les quatre
Temples ; le culte du Temple national sera pré-
sidé par M. J. Bouchet, du Zambèze. et le culte
du Temple indépendan t par M. F. Grébert du
Gabon.

Le soir, à 20 h. 15. au Temple national, M.
Bouchet donnera une conférence sur ce sujet :
« En pleine action d'avant-garde ».

Les collectes de cette j ournée sont destinées
à la Mission de Paris. Chacun est cordialement
invité à cette j ournée missionnaire.
Cinéma Eden.

« Nitchevo », le film extraordinairement poi-
gnant et émouvant que vous ne manquerez pas
cette semaine. II est interprété admirablement
par Harry Baur . Marcelle Chantai . Lisette Lan-
vin. Georges Rigaud, etc. Tout plaît dans ce
film.
Cinéma Rexl

Il ne faut pas abuser de qualificatifs élogfeux
en matière de publicité. Reconnaissons toutefois
qu 'une exception peut être faite en faveur d'un
film aussi sensationnel que celui qui passe cette
semaine au Rex. En effe t, « Ennemi public No
2 » est certes le « Policier » américain le plus
remarquable. Intrigue de bout en bout passion-
nante, scénario mystérieux, distribution impec-
cable avec Prestorn Foster, Jane Wyatt, etc
En complément , la célèbre vedette Marguerite
Moreno , dans une production comique intitulée
« Agance O'Kay ». Dimanche matinée, à 15 h. 30.

Imprimerie COURVOISIER, La Chaux-de-Fondl

L'actualité suisse
— êat-marn —

Alerte de nuit à Lausanne
Un quartier plongé dans l'obscurité

LAUSANNE, 16. — Jeudi soir a été effectué,
dans le quartier nord-ouest de Lausanne, un pre-
mier essai d'obscurcissement, organisé par les
services de contrôle de la défense aérienne pas-
sive.

Le quartier est entièrement plongé dans l'obs-
curité , l'éclairage public étant supp rimé ou rem-
placé par des lampes bleues, et les habitants
ont en général fait le nécessaire pour empêcher
toute lumière de filtrer à l'extérieur. La rue
est quelque peu animée, et les automobiles cir-
culent avec les seules lumières de police. Treize
équipes, composées de trois à cinq hommes, font
l'inspection des immeubles attribués à leur sec-
teur D'une façon générale , on peut conclure que
l'essai, à part quelques exceptions, donne entiè-
re satisfaction.

Une foule disciplinée assista à l'exercice qui
se termina à 22 heures et fut suivi d'un rapport
général à l'Ecole d'ingénieurs, auquel assistèrent
la p lupart des invités. Les essais par quartiers
se poursuivron t ces prochains j ours. Nous
croyons savoir qu 'on envisage pour la fin de
l'année un exercice général pour tout le canton,
exercice auquel participera l'aviation.

L'amélioration des recettes
sur Ses C. F. F.

BERNE. 16. — En mars 1937. l'excédent des
recettes des C.F.F. sur les dépenses est comme
en février et en j anvier, supérieur de plus de 4
millions à celui du mois correspondant de 1936.
L'amélioration pour le premier trimestre de
l'année courante dépasse 12 millions.

Une allocation d'hiver 1936-
1937 aux chômeurs

Au cours de toutes ces dernières années il a
été versé aux chômeurs, vers la fin de l'hiver ,
une allocation spéciale qui variait suivant la si-
tuation de famille . Les frais ont été partagés
j usqu'en 1935 à raison de 50 %pour la Confédé-
ration et 25 % pour l'Etat et la Commune. Dès
1936, la Confédération a décliné toute participa-
tion à cette action , qui a néanmoin s été main-
tenue en raison de la situation précaire causée
aux chômeurs par six années consécutives de
crise.

La somme totale versée à 2478 chômeurs en
1935 se montait à Fr. 166.196.65. dont le quart ,
fr. 41.658.85 à la charge de la Commune En
1936, le nombre des bénéficiaires a été de 2249
et le montant total versé de fr . 105.533.05, dont
la moitié à la charge de la Commune.

Le Conseil d'Etat a pris la décision de ver-
ser, en 1937 aussi , une allocation sur les mêmes
bases que l'année dernière. Il a demandé aux
communes industrielles qui voulaient v partici-
per, de faire le travail préparatoire d'inscription
des ayants-droit.

Le Conseil communal prie les conseillers gé-
néraux d'accorder , étant donné la grande utilité
de cette nouvelle action de secours, étant donné
aussi le fait que l'Etat en assume le 50% , un
crédit global de fr. 50,000.— pour permettre le
versement de l'allocation d'hiver ces tous pro-
chains j ours.

Installation d'une fontaine à jets
lumineux

Le Conseil communal vient d'envoyer le rap-
port suivant aux conseillers généraux :

L'année 1937 donne à la ville de La Chaux-
de-Fonds l'occasion de fêter le cinquantième an-
niversaire de l'arrivée des eaux captées aux
gorges de l'Areuse. Puisse cette date être , après
une crise sans précédent , l'aurore d'un renou-
veau de prospérité de même que 1887 se place
au début d'un magnifi que essor qui fit de notre
ville la métropole horlogère.

Convient-il, — en dépit des diffi cultés actuel-
les, — de commémorer ce cinquantenaire par un
monument durable qui contribuera à l'embellis-
sement de la cité et qui soit un témoignage de
confiance en l'avenir de notre ville ?

Les Services industriels ont voulu se rendre
compte des frais que provoquerait l'installation
d'une fontaine lumineuse. Ils se sont adressés
dans ce but à un spécialiste qui leur a fait des
propositions. Il s'agit de j ets lumineux , de style
moderne , procédan t par le j aillissement massif
jusqu'à 6 m. de hauteur de 25 à 40.000 l.-h. d'eau
récupérée dans un bassin et mise en mouve-
ment au moyen d'une pompe centrifuge avec
moteur de 2,5 à 5 CV.

L'emplacement convenable à ce monument, si
le proj et était pris en considération , pourrait
être étudié par une commission. A titre de sim-
ple suggestion , nous en avons retenu deux, l'un
à la rue Léopold Robert , vis-à-vis de la gare,
qui a peu de chances d'être agréé parce que
l'espace et le fond sont médiocres en cet endroit ,
l'autre , à l'Est de la grande place, entre la gare
et le bâtiment des postes, du côté de la rue D.
J. Richard. Ce dernier emplacement ne manque
ni d'espace ni de fond. Une fontaine en cet en-
droit , sur le passage de la plupart des voya-
geurs, contribuerait beaucoup à l'animation d'un
lieu qui manque actuellement de caractère.

Il semble bien toutefois que le site idéal pour
l'érection d'une telle fontaine soit. — toute autre
considération mise à part, — le terrain de l'an-
cienne patinoire, à l'Ouest de la Poste, qu'il fau-
drait aménager. Cette question reste en suspens

Pour l'instant , nous nous contentons de pré-
senter un devis, valable pour les deux premiers
emplacements et qui s'élève à 18.500.— francs.

Transformations de bâtiments privés
Dans son rapport du 24 septembre 1936, lors

de la demande de crédit pour le subventionne-
ment de la construction d'un bureau de poste
aux Petites-Crosettes. le Conseil communal
faisait par de l'insuccès de ses démarches con-
cernant l'obtention de subsides pour les bâti-
ments privés. II a continué les pourparlers et
peut annoncer auj ourd'hui l'heureux aboutisse-
ment de ses efforts. En effet, un arrêté fédéral ,
en date du 23 décembre 1936, accorde des sub-
ventions pour la réfection , la rénovation et la
transformation de bâtiments particuliers.

Dès la parution de l'arrêté sus-mentionné, la
commune a avisé, par la voie de la presse, les
propriétaires et gérants d'immeubles de ces nou-
velles dispositions et a provoqué des deman-
des de subsides. Le 20 mars 1937 était fixé com-
me dernier délai pour la présentation des devis.

La commune a reçu 206 demandes, qui tou-
tes ont été examinées et 205 ont été transmi-
ses à l'autorité cantonale avec préavis favora-
ble. Se basant sur l'alinéa 4 de l'article 5 de
l'arrêté fédéral du 23 décembre 1936 qui stipule:
« Les constructions de logements ne seront sub-
ventionnées que si elles répondent à un besoin »,
l'autorité a dû écarter une demande tendant à
la transformation d'un atelier en deux logements.

Le coût total des travaux présentés se monte
à fr. 1.800.000.— en chiffre rond. .

Elnsuite d'une entente intervenue entre les
autorité fédérale, cantonale et communale, le
taux de la subvention est fixé à :

Subvention fédérale 10 % ; Subvention can-
tonale 2 % ; subvention communale 2 % , soit
14 % du coût total des travaux.

La part incombant à la Commune sera cn
conséquence de Fr. 36,000.—.

Aux maîtresses de maison.
Si, jusqu 'à ce jour , nous nous sommes effor-

cés, par différ ents articles de j ournaux , par cer-
taine conférence , de faire comprendre aux j eu-
nes filles , combien il y a intérêt pour elles, à
faire un apprentissage ménager , apprentissage
réglé par contrat , qui leur met en mains un
métier reconnu , les protégeant du chômage ,
apprentissage qui rend au trava 'l domestique ,
sa valeur économique et morale , le relevant du
profond discrédit dans lequel il est tombé , nous
devons également faire un pressant appel aux
maîtresses de maison.

Un quart de nos employées de maison sont
des étrangères , alors que plusieurs de nos j eu-
nes filles sont inscrites au chômage, par suite
de métiers trop encombrés.

C'est aux maîtresses de maison, qu 'incombe
la tâche de former ces apprenties, de leur don-

ner la préparation professionnelle indispensa-
à la bonne tenue d'un ménage. Ainsi préparée,
la j eune fille en pleine connaissance de son
métier, rendra les services appréciables à la
maîtresse de maison et saura la satisfaire. Au
contact d'une maîtresse de maison de bonne
éducation , la j eune fille développe sa personna-
lité , et fait un bénéfice moral évident. Elle ac-
quiert la responsabilité de son travail , et sera
reconnaissante de la confiance placée en elle,
par une maîtresse de maison bienveillante , pa-
tiente et compréhensive.

L'apprentissage ménager fait oeuvre d'entr '-
aide, en contribuant à l'assainissement social
du Service ménager.

Une préparation par cours, pour les maîtres-
ses de maison peut être envisagée. Pour tous
renseignements , s'adresser au Home des Amies
de la Jeune fille , rue Fritz-Courvoisier 12, à
Mme Matthey-Borle , Paix 35, à Mme Challan-
des, Parc 58.
Mise au point.

Nous avons signalé mercredi , l'accident sur-
venu mardi le long de la route des Eplatures au
cours duquel une fillette a été renversée par un
automobiliste français. Ce dernier nous prie de
préciser que contrairement au communiqué qui
nous a été transmis, ses freins fonctionnaient
normalement les ayant fait reviser quelques ins-
tants auparavant à Besançon.

Dont acte.
Un beau spectacle au théâtre.

Hier soir, la troupe Léo Delsen, des Théâ-
tres de Bienne-Soleure, est venue j ouer chez
nous la ravissante opérette de Lehar, « Paga-
nini ». Ce fut un spectacle parfait et d'une mise
au point qui aurait mérité une salle comble. Les
acteurs sont excellents et nous avons apprécié
à leur juste mérite le j eu et les voix des ve-
dettes en même temps que les chœurs rendus
avec beaucoup de sentiment et une tonalité
juste. Souhaitons que cette remarquabl e troupe
nous revienne. Nous la recommandons très vi-
vement à notre public.
Ne pas confondre.

M. Albert Bregnard , vendeur de billets de la
Loterie neuchâteloise auprès du Bureau des
Adresses en notre ville , nous prie de préciser
qu 'il n'a rien de commun avec le nommé B.,
dont nous avons signalé hier , l'arrestation.

Dont acte.
Vente des billets de la Loterie neuchâteloise.

Les billets de la loterie neuchâteloise dont le
tirage a lieu samedi soir à 5 heures seront en
vente aux guichets de l'« Impartial » jusqu'au
samedi à 15 h. 30.

Avis aux amateurs !

CHRONIQUE,
mmll t̂lm el® ïmwzm

du vendredi 16 avril 1937
Banque Fédérale S. A. 505 ; Crédit Suisse

638; S. B. S. 609; U. B. S. 289; Leu et Co 53;
Banque Commerciale de Bâle 126; Electrobank
648 ; Conti Lino 220 ; Motor-Colombus 355 ;
Saeg A. 83; Indelec 512; Italo-Suisse priv. 177;
Sté gJe pour l'Ind. Electrique 400; Aare et Tes-
sin 850 o.; Saurer 322; Aluminium 2915 ; Bally
1395; Brown Boveri 230; Fischer 540; Kraft-
werk Lauifenbourg 725 ; Giubiasco Lino 106 ;
Lonza 123; Nestlé 1116; Sulzer 780; Baltimore
et Ohio 159; Pennsylvania 199; Hisoano A.-C.
1695; Dito D. 335; Dito E. 335; Italo-Argentina
252; Royal Dutch 1015; Allumettes « B »  28;
Schappe de Bâle 900; Chimique de Bâle 5925;
Chimique Sandoz 8000; Oblig. 3 Y. % Ch. de
fer fédéraux 101.25 % .

Bulletin communiqué à titre d'indication p ar
'a Bimane Fédérale S. A.
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par
GUY DE NOVEL

; Mais soudain son visage s'éclaira :
•— D'ailleurs, ce sera une occasion de voir

Gomment se comporte, dans le monde, Made-
moiselle la Demoiselle de Compagnie de ma
grand'mère, se. dit-il sarcastiquement.

Et il accéléra le pas, souriant cette fois à la
perspective d'une nouvelle rencontre, dont il ne
discernait pas, dans sa naïveté, ce qu'il en atten-
dait de charme infini et profond.

y
Réception

Lorsque Jacques, ayant fait sa toilette et re-
vêtu son smo descendit, une foule d'invités
étaient déj à arrivés et se pressaient autour des
maîtres de céans. Le spectacle était véritable-
ment féerique. La longue enfilade de halls et de
salons, brillamment décorés de fleurs et illumi-
nés où s'agitait une élégante assistance, aboutis-
sait au grand salon qui avait été aménagé pour
le bal et au fond duquel se dressait un buffet
somptueusement servi.
Le jeune homme jeta un coup d'oeil à la ronde

et grommela :
— Ça va être gai !
Et comme plusieurs j eunes filles qui l'avaient

reconnu faisaient mine de s'avancer vers lui en
faisant des grâces, il se hâta de disparaître dans
te pièce voisine.

Hélas ! le pauvre garçon tombait mal encore !
Une grosse fille brune, à l'air commun et suffi-
sant, se précipita à sa rencontre :

— Oh I Monsieur Jacques 1 Je vous cherchais
partout. Je craignais déj à que vous ne soyez pas
là 1 C'est qu'avec vous on ne sait j amais 1 La
chasse, la pêche, le tennis... Vous êtes si peu
saisissable...

Jacques lui j eta un regard indifférent. Quelle
insupportable péronnelle que cette Marie Du-
cros, fille de riches minotiers des environs, qui
se croyait pleine de charme et d'esprit, alors
qu 'il eût été difficile de rencontrer créature plus
déplaisante et plus sotte. Pour comble, ses pa-
rents — du moins il croyait s'en être aperçu —
n'avaient-ils pas décidé en secret de la lui faire
épouser... Ah ! non ! N'importe qui alors mais
pas elle. Mais il se souvint à temps, de nouveau,
qu'il était plus politique de ne pas les heurter de
front. Aussi fit-il effort sur lui-même pour se
montrer au moins poli :

—i J'arrive à l'instant. J'ai été retardé par des
amis et...

Marie ne le laissa pas achever :
— L'essentiel est que vous soyez là ! Quelle

agréable soirée nous allons tous passer ! Votre
mère est une maîtresse de maison étonnante ei
puis elle fait si bien les choses !

Cette balourdise fit rougir le j eune homme
jusqu'aux cheveux. Non point qu 'il appréciait , ces
réceptions à grand fracas auxquelles sa mère se
complaisai t, mais sa nature sensible et délicate
se froissait d'en entendre vanter ainsi le luxe ta-
pageur. Pour se débarrasser de l'importune , il
dit :

— Excusez-moi. Mademoiselle, mais j 'ai un
mot à dire à ma mère que j 'aperçois là-bas. A
tout à l'heure.

Et il s'éclipsa sans attendre la réponse.
A l'autre bout du grand salon, en effet , Mme

Dalpierre, très entourée, claironnait à la canto-
nade :

— Ma belle-mère, naturellement, ne pourra pas
descendre. Son grand âge... vous comprenez...
Mais elle le regrette bien et tout à l'heure encore
elle me disait : ~ Que j e suis désolée, ma obère
fille, de ne pouvoir être des vôtres ! » Enfin, Que
voulez-vous c'est ainsi. Alors, conclut Mme Dal-
pierre en souriant, elle restera dans son ap-
partement.

Et elle ajouta, négligemment après avoir pris
un temps :

— ...avec sa demoiselle de compagnie, bien
entendu !

Jacques, qui arrivait auprès de sa mère à
l'instant où elle prononçait ces derniers mots,
se sentit une fois de plus rougir :

— Ah ! ça songea-t-il intérieurement, qu'est-
ce que j 'ai donc ce soir ! C'est stupide de rou-
gir comme cela !

Mais Mme Dalpierre qui avait aperçu son fils,
lui évita la peine de chercher une contenance ;

— Oh ! Jacques que vous êtes en retard !
Toutes ces dames me demandaient précisément
de vos nouvelles.

Jacques s'inclina profondément devant l'aéro-
page des mères, qui le gratifièrent d'une levée
de face-à-main :
• — Quel charmant j eune homme... Touj ours
aussi gai et vivant... Magnifique sportif... Que
vous êtes heureuse d'avoir un tel fils...

L'orchestre attaquait un fox-trott , Jacques j e-
tait un coup d'oeil à la ronde poui tenter de dé-
nicher une partenaire acceptable, lorsqu 'une
voix de crécelle retentit à nouveau derrière lui :
—¦ Monsieur Jacques, si vous n'êtes pas retenu ,

j 'implore de vous cette première danse !
C'était Mlle Ducros, minaudante empressée,

odieusement niaise à vouloir jouer cette désin-

volture mesurée, que seules peuvent se permet-
tre les femmes véritablement distinguées.

Jacques fut sur le point de s'enfuir. Mais c'eût
été une grossièreté impossible. Il s'exécuta :

— Volontiers, Mademoiselle.
Le fox-trott commença. Marie, lourde et pa-

taude, était très malaisée à traîner. Mauvaise
danseuse au surplus, elle donnait à Jacques bien
des soucis. En vain s'efforçait-il de l'éloigner le
plus possible des autres groupes, mais, toute au
plaisir de faire envie à ses amies en dansant
avec le fils Dalpierre, elle assommait le j eune
homme d'un bavardage incessant en jetant des
regards triomphants autour d'elle.

La danse finie, Jacques put s'évader après
avoir reconduit l'encombrante Marie auprès de
sa mère. Il sortit sur la terrasse, respira quel-
ques instants l'air frais du soir, excédé de tou-
tes les sottises qu'il avait entendues. Oh ! com-
me ces gens prétentieux qui ne songeaient qu 'à
faire la roue comme des paons, l'exaspéraient !
Comme il leur en voulait de lui faire perdre si
bêtement toute une soirée. S'il l'avait pu il leur
aurait j oué un tour , pour se venger ! Après tout ,
pourquoi pas ? Oui , mais quel tour ?

Jacques réfléchit un long moment. Et puis, un
sourire passa sur ses lèvres. Il avait trouvé:

— Vraiment ce serait drôle 1... Papa et ma-
man seront furieux bien entendu. Et puis ?
Qu 'est-ce qu 'ils pourront me reprocher ? Rien.
Alors ? Décidément j e fais le coup. On va rire

Et il quitta la terrasse d'un pas décidé.
L'idée qui lui était venue , c'était tout simple-

ment d'aller chercher la demoiselle de compa-
gnie de sa grand' mère , de la faire descendre au
bal et de danser avec elle devant tout le monde.

(A sutvreJ
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ĵBj «gr ordinaires 

st 
i ressort

Ëf\a SEAUX A SABLES
| B galvanisés

Pressions, punaises et
J^_ ^ _\, crochets pour toile

noire. 3968

A. & W. KAUFMANN
Marché 8-10 Tél. 21.056

Administration de l'imiiartiai JX. |P 'Mh
InpiMe Durai» aoto ¦¦ "r*"1



L'Impartial. - B»ri3n du numéro 10 cM.

Tapissier
Réparations et Remontage
literie, canapés, fauteuils, etc.
Travail soigné, Prix modéré.
Se recommande, Fr. Winter,
4709 13, rue du Progrès.
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%p CAPITAL ET RÉSERVES» Fl. 193.000.000.

pi Clearings... Restrictions... Moratoires...
yfffo autant d'éléments qui nécessitent la surveillance de votre por-
<£%> tefeuille , qui vous retiennent dans vos occupations i Prenez con
yyyf r  tact avec nous: vos questions feront toujours l'objet d'un exa-
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ces Pruneaux R O C O, entiers.
Quelque chose d'exquis. Ces fruits bien mûrs
sont doux comme du sucre. Ces pruneaux et

f leur jus enchantent le palais.
I La boîte entière, prix réduit 65 Cts.
1 ' '¦' • ¦¦ , moins escompte.

FABRIQUE DE CONSERVES DE RORSCHACHS.A /
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La qualité de nos meubles est
irréprochable, de fabrication
suisse soignée et garantie de
longues années.

Nos prix extrêmement bas se
justifient par notre souci d'é-
viter tous frais généraux inuti-
les et par la réduction à un taux
minime de notre bénéfice.
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des meubles neufs, soignés et
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Richard & Calame
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NOUVJAjgÇJAkRIVAGES

MARCHANDISES DE 1ER ORDRE
A DES PRIX INTERESSANTS «H»

TOUS NOS TAPIS D'ORIENT SONT
GARANTIS f lUTHE ESTfiaUES

MchCoÉ )j ûJU) k - $U4Z N44JV4 1

¦

r

la  c h a u x - d e - f o n d s
collège 21 1. robert 56

lies excellents produits
de Beauté

<M ElWUÉfl
<â f̂ ois. de Londres
(«V \ st>n' a votre
vC f̂f-̂  disposition a la

| parlutnerte
V- Dumont

Ueanaiiclez des
Prix-couranI et

Brochures explicatives.
4m6

Les ZWIËBACKS
S C H W Â H N
sont reconnus
les meilleurs,
délicats, forti-
fiants, nutritifs
digestifs

4 
Rue de la /»

Serre Hni

Baux i loyer liup. Courvoisier'

_ m WÊ—MaJÊ—¦_¦—¦_¦_¦—¦
M tmz m v m m m a  L¦ «¦sW^MW i
1 fcSll *<* j rttttem««t P

™ fWW'Bi s
Mj^^sT/Wwii 

vous permettent d'acheter de !a

|
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CHAUfFE>BAiNS A GAZ

P ICCOLO
MOUVERCi MODÈLE

«VM manteau fermé, émaillé 4tQ 50
à froid. Ivoire, sans douche IlSf.
manteau fermé, émaillé 1QC 50
au feu blanc, IZD.
Tous autres appareils aux prix Imposés

Willy Noter
APPAREILLEUR DIPLOME
. Concessionnaire EHCI et (3RZ

liïopold-Robert 21 - Télép hone 21.195
—i....- lit

I A  
vendre, pour cause d'âge, ancienne

FABRIQUE D'EBAUCHES
& MANUFACTURE

en pleine exploitation , mat quo mondiale, clientèle
assurée. Occasion unique. Propriétaires actuels res
teraient éventuellement intéressés. — Offres sous chiffre
R P 4765, au bureau de «L'Impartial» . 4765
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A LOUER
à Cernier

1er élage , 3 ou 4 chambres,  chanI-
fage central , chambre de bains ,
j a rd in  et dé pendances.  — S'adies
ser à M. E. Soguel, Don lis lu i .
La Chaux-de-Fonds PHI^ N 4 O52

CHAMBRE
ET PENSION

cheiciines > La Chaux-de-Fonds
a nartir  du 25 avril 1U37, dans la-
mille catholi que , pour je une hom-
me ne 17 ans , élève au technicum
On désirerait si possible compa-
gnie de jeunes gens dans la la-
ini ' le .  - l' aire otlres a Case
postale 18394. I.CM m eilleurs

475ii

On demande à acheter
commodes , secrétaires , armoi-
res, tables , chaises el aulres
meubles , ainsi que meubles
anciens. Paiem ent comptant.
— Kcrire sous chiflre E. R.
4570, au bureau de «L'IM-
PARTIAL» 4571;

Baux â loyer lu. Courvoisier

Appartements
modernes

de 3 chambbres
et Garages chauffés

situés a la rne do

Nord 185 a et 189
sont a louer de suite on da-
te à convenir. — S'adresser
an Boreao B I É R I , rne du
Word 183. 4138

il louer
pour le Jl octobre , appar-
tement de i pièces, an
soleil , véranda, jardin ,
lessiverie. - S'adresser â
M. A. Pécau t . Chemin
des Postiers 10. 4523

Demoiselle cherche 4H36

chambre
confortable avec bains. — Faire
offres écrites sous chiffre P. L.
4836. au bureau de I'IMPARTIAL.

HAÏ
A eaalevea- aie moite,

appareil Philips , altea--
aaatit, 6 lampes. Occa-
sion uni que. — S'adres-
ser à III . K. Stata ftVr,
rue aies Terreaux 3Î.

ib2ti

SUPERBES
VOITURES

OCCASIONS
Balilla Fiat cabriolet
Garavini. - Etat neuf

Balilla conduite intérieure
4 portes - Rouet avant
indépendantes - Super-

culasse Siata
Balilla conduite intérieure

4 portes - Normale
Etat neuf

Balilla conduite intérieure
4 portes- Toit découvrable
Nash-Hupmobile-Delage

Ansaldo
B A S  P R I X

SP0RTIN6-GARA6E
H. STICH

La Chaux-de-Fonds
Tél. 21.823-J-Brandt 71

MOTO
A vendre mot o nAUegro» IISO»

snécial . comp lètement équi pée.
Superbe occasion , bas prix. Even-
tuellement , on échangerait contre
du bois ou vélos. — S'adresser à
M. Willy Stelaier. HÔtel-de-
Villa :'y  4834

IllISTBJIÎIffl DE L 'IMPARTIAL
Compta- ' .<¦ Choque*) postaux
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/ A M E O I  17 A V R I L  Maison du Feuple, La Cliaux-de-Fonds DIMANCHE 18 AVRIL
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La voiture reconnue
HA moms coMmse,
ia p êus é££M£>Jnit}u*z

Impôt (Neuchâtel) Fr. 120.— minimum (Berne) Fr. 110.—
Assurance „ 200.— minimum minimum
D. K. W. dès „ 3,150.—

® TRACTION AVANT, assurant une tenue de route parfaite.

 ̂ MOTEUR 2 TEMPS, à haut rendement , sans soupapes, pas de déréglage du moteur, par
conséquent pas de frais.

0 ROUES INDÉPENDANTES à l'avant.
6 3 VITESSES AVANT permettant 100 km.-h. en palier.
9 CONSOMMATION : 5 litres essence pour 100 km., 1 décilitre huile , pas de vidange de

moteur, pas de contrôle d'huile
0 CARROSSERIES SPACIEUSES, 2 places, 4 places, conduite intérieure , cabriolet, etc.
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Adm. Otto PETER -A- "O" "JL" O WS/L C3 3ES X I_J JfcLÏ JS Téléphone 22.683
LA CHAUX-DE-FONDS

I IIII I II HIIMI I ¦ ¦mmnj*J» l̂|Trrlr.| , Mif i H ii m „ .-., „|, , „,|, H, „ ,„ |i

-itii^^̂ HPr ,̂  ̂f a * *  accoj htptl».
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PROC é Dé BREVET é soignée 4863

W*W Chemises sur mesures nar 1er coupeur "W

„À L'UNIVERS"
LÉOPOLD-ROBERT 72 TÉLÉPHONE 22.403

Les Cravafes ,,Ewa Flox" infroissables à fr* 2*50
EN EXCLU SIVITE : Les fameux chapeaux BARBI SIO faits entièrement à la main
_<_ , - IE r , , -

Aux audommoblllsafaes

Hôtel de la Couronne éé§
P. Jeannerat-Feutz, propriétaire Tél. 97.00 4

(Bifurcation des importantes routes de Bienne, Vallon de
St-Imier et Col de Pierre-Pertuis - Vallée de Tavannes)

Bonne cuisine — Vins de premier chois
Truites renommées de la Suze 4787

>|||f Hle TIR CANTONAL VALAISAN
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mai 
19*7 ST"MAUR1CE

l'i cibles a 300 m. 5 cibles à 50 m. Dotation ir. «O.OOO
Demandez le Plan de Tir à M. 0 Zarn. St-Maurice

F«ti«ai: TERRES ROMANDES
Texte: L. Ponoet. Musique:  L. Broquet et A Parcliel

: ! Mise en scène : J. Béranger 4841
9 300 exécutants Orchestre Radio Suisse Itoanaade

Keprésentaiions les 14. 16, 20. Vi mal. à 20 h. 45

^IWIIIIH II. II U ll l ll ' tMWMHI——»n^—^

I

£œÈÊl/JÊi W choix merveilleux

W lj? ¦ RIcnaellaeaKx
JÊL JJ BaTlrtaK»
tW Œ̂ *̂" Oéca»aH«gaés

DAIM : brun, bleu, noir, gris, beige, vert, etc.
8.80 9.80 1Q.80 12.80 14.80 16.80

CUIR: noir, brun, marine, etc.
7.80 8.80 9.80 10.80 12.80 14.80

| aT̂ »a % S'il '4"1o Rue Neuve 4
J * \F*e**WUe\a+ \\\i a.a Chaux-de-Fonds

Enchères publiques
de béiail . («laalaferlaea agricole

etf l*Iob£ller, aux. Ds-essels
Pour cause de cessation de cultures, M. Fritz Gral, agricul-

teur , fe ra vendre par voie d'enchères putili qnes, a son domicile
aax Bressels, le loadi 19 avril 1937. dès 12 h. précises
le bétail , matériel agricole et mobilier ci-après :

Bétail : 2 bonnes juments , 8 vaches prêtes, fraîches ou portan-
tes, 2 génissons, 1 beau veau-gènisse d'élevage, 12 jeunes poules .
I bon ciiien de garde.

Matériel agricole : 7 chars à pont et à échelles. 1 char à bran-
card, 1 char à brecettes avec échelles, 1 breack, l tombereau à terre .
I caisse à purin, 1 tonneau à purin (500 i.). 1 traîneau à brecettes
I dit à pont , 4 glisses, 1 faucheuse a 1 cheval . 1 râteau- tane , 1
tourneuse, 1 charrue Brabant , piocheuses , 2 herses, 1 dite à prairie
concasBeur, 1 erio, hache-paiile, 1 machine à battre, 1 van , 1 rou-
leau à champs, 1 hanche de 2 m, 1 moteur agricole , 8 colliers de
chevaux complets, 1 selle avec bride , couvertures, env. 50 cloches ,
ustensiles a lait et divers autres objets nécessaires A une exp loi-
tation agricole.

Mobilier : lits, canapés, tables, chaises, commodes, secrétaires,
batterie de cuisine, etc.

Conditions : Vente au comptant avec 2°/0 d'escompte pour les
échutes supérieures à fr. 100.—.
4534 Greffe du Tribunal.

lUILHEim
rue Neuve 3

La nouveauté
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Tissus dtté
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Qualités irrépro-
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KAFFRA-KAN
Grand roman p ar

M A X I M E  LA TOUR
—tuts-—

Et bientôt tu verras se tordre de douleur ce
Manning maudit ; tu entendras ses cris, ses sup-
plications, ses appels à la miséricorde, alternant
avec ses râles. Alors... nous serons vengés.

Sur ces sinistres paroles, Kaffra-Kan prit à
son tour le chemin de la cale.

Il put se rendre compte que son esclave n'avait
rien exagéré quand elle avait affirmé que le chef
du service secret accueillait son infortune avec
un héroïque dédain.

•Lentement , Kaffra-Kan s'approcha de Man-
ning.

Pour la première fois, les deux hommes se
trouvaient face à face.

Leurs regards, pleins de feu, étaient comme
des lames d'épées engagées l'une dans l'autre.

Leurs souffles se confondaient.
Les deux ennemis rivalisaient de fierté et

d'assurance.
Mais, alors que Kaffra-Kan se montrait hai-

neux , féroce et ne parvenait pas à dissimuler sa
malsaine ivresse, William Manning demeurait
calme, soucieux de sa dignité , décidé à ne pas
abaissé la paupière devant celui qui avait rêvé
de faire trembler le monde entier du retentisse-
ment de ses crimes.

Le moment était venu, cependant , pour l'hom-
me infernal , de proclamer l'impitoyable sentence.

Avec une maj esté toute théâtrale , u annonça:
— Ceux qui vous accompagnent périront par

le poignard...
— Et moi ? interrogea bravement Mannin g .

qui parut grandir , tant il s'efforçait de dominer ,
de sa haute taille , son cruel ennemi.

— Vous...
Kaffra-Kan hésita , comme prenant un malin

plaisir à laisser sa victime dans l'ignorance du
supplice qui l'attendait.

Il reprit , approchant son visage hideux de la
face impassible de Manning :

— Vous... vous connaîtrez les effets d'un poi-
son de mon invention...

Manning haussa les épaules d'un air de par-
faite indifférence.

Grimaçant, au point que ses traits prenaient
la hideuse laideur d'un masque chinois, le maître
acheva :

— Ce poison ne tue pas instantanément... Il
fait mourir lentement... mais les souffrances qu 'il
impose sont telles que le torturé s'imagine être
la proie des flammes vives et devient générale-
ment fou avant de se voir plongé dans le néant...

— C'est tout ? demanda narquoisement Man-
ning.

Kaffra-Kan , outré par tant d'impudence , serra
les poings et fit le geste de se j eter sur l'homme
qui le défiait.

Il se contint , redevint calme et s'éloigna après
avoir dit ces simples mots, qui prenaient une
signification tragique :

— A tout à l'heure, master Manning !
La cale retomba dans le silence, ju squ'au mo-

ment où le j eune chef du service secret, s'adres-
sant à l'un des policemen, demanda à voix bas-
se :

— Pouvez-vous vous lever, Barfield ?
— Je ne sais, fit l'homme. Ces diables de

cordes...
— Essayez ! ordonna Manning.
Le policier se contortionna sur le sol. La mi-

nute suivante, il parvenait à se mettre debout.
Manning se plaça alors dos à dos avec lui.
— Je puis remuer les doigts , dit-il . Peut-être

parviendrai-j e à dénouer vos liens. Il importe
que nous nous libérions de ces entraves dans le
plus bref délai. Notre salut est à ce prix !

Tout en parlant , Mannin g s'était mis au tra-
vail

De ses mains , liées derrière son dos il s'ef-
forçait de défaire les noeuds qui enserraient les
poignets de Barfield. Celui-ci, de son côté, se

livrait à une besogne identique. Les deux hom-
mes déployaient une hâte fébrile.-̂Grâce à leur adresse, l'instant vint où ils sen-
tirent se desserrer l'étreinte des cordes.

Bientôt , ils recouvraient la liberté de leurs
mouvements et leur premier soin était de déli-
vrer le second policeman touj ours étendu à ter-
re.

— Si ces drôles ne nous avaient pas désarmés,
nous aurions encore la partie belle ! soupira
Manning.

« Il ne nous reste le salut que dans la fuite ! »
« Etes-vous bons nageurs ? »
Les deux hommes répondirent affirmative-

ment.
— En avant -alors ! ordonna Manning.
Ils allaient s'élancer, quand des pas précipités

retentirent dans l'escalier.
— Trop tard ! fit-il en serrant rageusement

les poings, car il était décidé, cette fois, à ven-
dre chèrement sa vie.

La porte fut brusquement ouverte.
Manning qui s'était attendu à voir apparaître

les bourreaux à la solde de Kaffra-Kan , demeura
comme médusé en reconnaissant les nouveaux
venus.

La chose, en effet , tenait du prodige, car ceux
qui faisaient irruption dans la cale n'étaien t au-
tres que le capitaine Kemp et Richard Bronson,
accompagnés de deux policemen.

Il y eut de brèves effusions . puis, en quelques
mots, le capitaine Kemp se chargea d'apprendre
à Manning ce qui s'était passé.

L'automobile qui ramenait vers New-York Ri-
chard Bronson et le corps du malheureux chauf-
feur s'était rencontrée avec la voiture du capi-
taine au moment où celui-ci venait de reconduire
Melsia délivrée auprès de Marguerite et de May.

Kemp avait alors décidé de se rendre à la rive
du Sound par la princesse lui avait révélé les
proj ets de Kaffra-Kan.

Richard déj à remis de sa terrible chute vou-
lut partager les dangers de cette expédition.
Ainsi renforcée la petite troupe était arrivée à
proximité du ponton. Habilement les policiers
s'étaient emparés des sentinelles placées par
Kaffra-Kan autour de la demeure flottante.

Et c'est sans coup férir que Kemp et ses com-
pagnons venaient de pénétrer dans l'ancien stea-
mer où conformément à leurs prévision s ils a-
vaient retrouvé William Manning .

— Et Kaffra-K an ? interrogea le chef du ser-
vice secret.

— Nous ne l'avons pas vu ! dit Kemp .
— 11 est à bord ! Et cette fois , il ne doit pas

nous échapper !
« Fouillons le bâtiment ! Soyons sans pit ié pour

tous ceux qui s'opposent à nos recherches !

« L'heure de la justice a sonné ! »
Animés d'une belle ardeur, les prisonniers

de tout à l'heure s'élancèrent hors de la cale,
suivis de leurs sauveurs...

Manning avait dit vrai. Kaffra-Kan était tou-
j ours à bord du ponton...

Manning et ses gens avaient agi avec tant de
décision que le Tout-Puissant n'avait pas soup-
çonné un seul instant que la police avait décou-
vert son refuge.

Seul avec Katifa il se tenait dans le labora-
toire, fort occupé à faire tomber dans un ver-
re d'eau quelques gouttes du terrible poison qu 'il
réservait à Manning.

Son opération achevée, il tendit le verre à Ka-
tifa.

— Il faut obliger Manning à absorber ce breu-
vage, dit-il. /

L'esclave, dont le visage exprimait une j oie
cruelle, prit le verre et fit quelques pas dans
la direction de la porte.

Celle-ci, au même instant , s'ouvrait violem-
ment, et Manning, Kemp et Bronson, suivis des
policemen, tous revolver au poing, se précipi-
taient dans le laboratoire.

D'effroi , Katifa laissa choir le verre de poison
et se réfugia auprès de Kaff ra-Kan.

Lui, très calme, n'avait pas bougé de derrière
la table encombrée de fioles , et où il avait re-
posé tout à l'heure la carafe au liquide rouge.

— Haut les mains ! crièrent les policiers.
Le Tout-Puissant n'éleva qu'une seule main.
Cette main tenait l'étrange carafe...
Les doigts du maître s'écartèrent ; la carafe

retomba et se brisa avec fracas.
Instantanément , du liquide répandu , d'épaisses

fumées rouges se dégagèrent et envahirent la
pièce.

Un véritable nuage s'interposa entre les po-
liciers et Kaffra-Kan.

Quelques coups de revolver partirent, tirés
au hasard , car le maître et' sa servante étaient
devenus invisibles. Ils se souciaient d'ailleurs
peu des balles qui sifflaient dans l'air. Déj à, ils
avaient quitté le laboratoire , grâce à une porte
secrète que Kaffra-Kan , fidèle à ses prudentes
habitudes, avait fait percer dans la cloison et
par laquelle on accédait directement au pont.
Le Maudit et sa complice se retrouvèrent à l'air
libre.
— Tout le monde à l'eau! cria Kaffra-Kan à

ceux de ses serviteurs qui avaient pu se sous-
traire aux précédentes recherches des policiers.

Il fut immédiatement obéi.
— Sauve-toi également à la nage, Katifa! con-

seilla Knffra-Kan. Un heureux hasard te viendra
peut-être en aide...

— Quitter le maître ?...
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LA LECTURE DES FAMILLES

— Il le faut! Dans cinq minutes i aurai fait
sauter le ponton ! C'est ma suprême ressource...

—Et vous, maître Tout-Puissant ?...
— Je dois rester le dernier à mon bord...
—. ...et mourir ?...
— Va... Katifa— va !...
— Maître...
— Je le veux !
Subj uguée , Katifa s'agenouilla et posa ses lè-

vres sur la main de l'homme pour lequel elle
eût volontiers donné sa vie.

— Va ! répéta Kaffra-Kan, désignant le fleu-
ve.

L'esclave se releva, courut au bastingage, l'en-
j amba, et plongea dans les flots.

Lorsqu 'elle revint à la surface, elle détourna
la tête pour regarder le ponton dont elle s'éloi-
gnait à grandes brassées.

Elle ne vit plus Kaffra-Kan. Elle aperçut seu-
lement les uniformes des policiers qui venaient
de faire irruption sur le pont...

Qu'était devenu le Tout-Puissant ?
Cette question angoissante pour le misérable

chien dévoué qu 'était Katifa , se posait également
à l'esprit de Manning et de ses compagnons.

Lorsque les fumées rousses s'étaient un peu
dissipées , les policiers avaient pu se rendre
compte que Kaffra-Kan était parvenu à quitter
subrepticement le laboratoire.

C'était alors qu'ils avaient gagné le pont du
bâtiment

Et maintenant , ils poursuivaient activement
leurs recherches.

Ils ne tardèrent pas à se rendre compte que le
débarcadère ne donnait plus asile à aucun des
complices de Kaffra-Kan. Ce dernier , lui-même,
ne devait plus être à bord.

— Peut-être a-t-il pu gagner la rive a la nage!
supposa Manning. Il se cache sans doute dans
les roseaux... Fouillons-les...

Les policiers quittèrent vivement le ponton.
Trois d'entre eux eurent pour mission de sur-

veiller la côte du Sound, pendant que Manning
Richard et Kemp montaient sur un canot et al-
laient visiter la rive opposée !

Ils venaient à peine d'aborder , quand une for-
midable détonation ébranla l'atmosphère .

— Le ponton saute ! crièrent-ils ensemble.
En effet , des flancs de l'ancien vapeur mon-

tait une épaisse fumée noire. En même temps,
le bâtiment libéré des cordages qui le retenaient
au rivage, se mettait à descendre au fil de l'eau.

Une seconde explosion retentit. Le ponton se
coucha sur le côté pendant qu'une nuée de ma-
tériau* de toutes sortes obscurcissait le ciel.

Un troisième coup... et le navire, éventré
frappé à mort , s'abîma lentement dans les flots

— Kaffra-Kan n'est plus ! prononça grave-

ment Manning.
« Son orgueil lui a fait préférer cette fin épou-

vantable à la' défaite !... »
Bronson .et Kemp partagèrent l'opinion de leur

ami. Et ce fut avec respect qu'ils regardèrent le
courant emporter les épaves du ponton , car ils
étaient de ces adversaires loyaux qui savent
rendre hommage au courage malheureux.

Et cependant...

Une heure plus tard , une épave flotte encore
sur l'Hudson. C'est un amas de poutres et de
planches, celui-là même qui s'élevait à l'arrière
du ponton...

Un canot automobile s'approche...
U est monté par un homme jeun e, qui sem-

ble avoir fourni un effort démesuré, et par une
femme dont les vêtements ruissellent d'eau.

Le canot rej oint l'épave. Des mains se ten-
dent . On voit alors sortir de l'enchevêtrement
des madriers , un personnage de belle taille ,
aux gestes pleins de maj esté sous la robe in-
dienne.

II embarque à bord du canot. L'homme et la
femme se prosternent devant lui. Ils lui font
place. Le moteur ronfle. A toute vitesse, l'es-
quif s'éloigne du radeau...

L'homme qui conduit le canot est La Teigne.
La femme a nom Katifa...
L autre... rautre est Kaffra-Kan... Kaffra-Kan

le mystérieux... Kaffra-Kan l'insaisissable... l'être
fabuleux dont les petits enfants d'Amérique di-
sent en tremblant , qu 'il est le cousin du diable.

CHAPITRE XVII
Le danger rôde-,.

On était au lendemain de l'explosion du pon-
ton de la rive de Sound.
Tous les j ournaux avaient commenté l'événe-
ment. L'affaire n'avait pas manqué d'avoir un
grand retentissement , car tout ce qui concernait
Kaffra-Kan était de nature à passionner l'opi-
nion.

L'impression générale était qu 'on se trouvait
à j amais débarrassé du génial bandit dont le
nom devenait synonyme de terreur , moins en-
core dans les classes pauvres que dans les clas-
ses aisées , menacées plus directement par le
Tout^Puissant.

Kaffra-Kan était mort ! Cette opinion préva-
lait aussi bien dans le public que chez ceux qui
s'étaient trouvés mêlés à la lutte que la police
avait dû mener contre l'Asiatique.

C'était pourquoi William Manning, Richard
Bronson, et leurs j eunes soeurs, May et Mar-
guerite, éprouvaient un réel soulagem ent à la
pensée que leurs angroîsses prenaient fin.

L'oubli des mauvaises heures viendrait vite.
Ils s'abandonneraient aux doux sentiments qui
étaient nés en eux, et qui faisaient que Manning
n'avait rien de plus cher au monde que la blon-
de Marguerite, alors que Richard Bronson eût
donné sa vie pour voir luire un éclair de bon-
heur dans le regard sombre de la j olie May.

L'avenir paraissait ensoleillé pour les deux
couples. Ils n'osaient cependant trop étaler le
spectacle de leur j oie, par respect pour la dou-
leur qui se dressait auprès d'eux.

Cette douleur était personnifiée par Melsia, la
nièce de Kaffra-Kan .

La j eune fille était sauve. Le capitaine Kemp
était arrivé à temps pour l'arracher aux grif-
fes de La Teigne. Il l'avait conduite vers May
et Marguerite , dont les mains secourables s'é-
taient tendues vers l'infortunée.

Mais la petite princesse conservait un coeur
ulcéré. Elle gardait en elle le remords d'avoir
pu vivre aux côtés de Kaffra-Kan , d'avoir ser-
vi ses projets, d'avoir été, volontairement ou
non , la complice de cet homme maudit.

Une secrète terreur subsistait également en
elle.

Son parent lui était apparu si redoutable qu 'el-
le s'imaginait mal qu'il pût avoir disparu à tout
j amais.

Volontiers, elle le croyait invulnérable. Et,
lorsque ses nouveaux amis, pitoyables, s'effor-
çaient de la rassurer, elle murmurait avec las-
situde :

— Vous verrez... Vous verrez...
Elle avouait que, seule la vue du cadavre de

Kaffra-Kan saurait éloigner d'elle cette han-
tise.

On crut qu 'on allait avoir une certitude à ce
suj et quant au moment où le déj euner s'achevait,
le domestique de Manning, le fidèle Bob, vint
annoncer à son maître que le capitaine Kemp
le demandait au téléphone.

Manning conversa quelques instants avec
Kemp. et revint en annonçant :

— Rien de nouveau. La police fouille touj ours
les bords du fleuve. Dès que le corps de Kaf-
fra-Kan sera retrouvé, le cap itaine nous aver-
tira !

Cette annonce rendit plus soucieux encore le
front de Melsia. Elle dut cependant se contrain-
dre à montrer meilleur visaçe quand , quelques
minutes plus tard , William Manning reçut la vi-
site d'un homme qui portait avec aisance l'uni-
forme kaki de capitaine d'infanterie .

— Mon excellent ami , le capitaine Kirby-
Small ! dit le chef du service secret, en présen-
tant l'officier à Richard , à Marguerite et à Mel-
sia.

Il se dispensa de cette formalité à l'égard de

May, qui connaissait de longue date le capitaine
Kirby-Small. ,

— Que me vaut l'honneur de votre visite ?
interrogea Manning, après avoir fait asseoir son
hôte.

— Visite intéressée ! avoua le capitaine.
« Ce n 'est pas à l'ami que j e m'adresse, mais

au policier... »
— De quoi s'agit-il ?
— Je vous serais reconnaissant si vous pou-

viez faire la lumière sur une ténébreuse affaire...
— Je vous écoute capitaine 1...
L'officier prit un temps puis expliqua, au mi-

lieu de l'attention générale.
— Je vous ai déjà parlé de mistress fiosbou-

rough, ma respectable parente , qui habite un
j oli cottage des abords de l'East-River».

— Effectivement. Vous m'avez souvent van-
té les mérites de cette dame et le charme de
cette propriété , qui , si j e ne m'abuse, doit vous
revenir un j our en héritage...

— Votre mémoire est fidèle —
« Sachez donc, mon cher Manning, que le cot-

tage va perdre sa valeur et ma parente sa raison»
si vous n'intervenez pas... »

— Je ne saurais comprendre...
— Voici l'histoire. Miss Hosbourough est ve-

nue me trouver tout à l'heure. Elle m'a appris
que dans le voisinage de sa demeure s'élève une
maison que l'on dit hantée...

«Jusqu'ici, miss Hosbourough n'avait attaché
que peu d'importance à ces racontars. Elle n'est
pas superstitieuse et n'avait, en outre, jamais
rien remarqué d'insolite dans la maison voisifle,
qu 'elle savait inhabitée depuis de nombreuses
années.

« Mais, cette nuit... »
— Cette nui t ? interrogea Manning, vivement

Intéressé.
— Cette nuit , poursuivit le capitaine , miss Hos"

bourough a été réveillée par les aboiements de
son chien. Elle s'est levée et a remarqué d'é-
tranges allées et venues, aux abords de la mai-
son abandonnée.

« Elle a vu des lueurs derrière les fenêtres.
« Puis , comme elle avait osé se risquer hors de

chez elle, elle a été poursuivie par un homme au
visage j eune, le front ceint d'un foulard blanc,
qui lui a fait l'effet d'un revenant...

« Elle a pu échapper et s'est solidement barri-
cadée chez elle.

« A l'aubé. la mystérieuse maison avait repris
son asnect habituel.

- Mais mistress Hosbourough et tous les rive-
rains demeurent persuadés qu 'il y a lieu d'ajou-
ter foi aux bruits qui circulent. Ils s'imagùietit
que la maison est fréquentée par des fantômes
qui s'y donnent rendez-vous...

(A suivre.)
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Exercice x B|
Défense Aérienne Passive

L'exercice est proche... Que ceux qui n'ont
rien préparé se hâtent afin d'éviter les amendes
probables... Vous trouverez tous les genres de
toiles spéciales à prix avantageux , de Fr. 0.80 .
a Fr. 3.25 le mètre, suivant largeur et qualilé , i
et nous vous donnerons tous les conseils utiles '
afin devons préparer avec le minimum de Irais. i

Magasins de la M
Balance §.ià. m

10, rue de la Balance, 10 . .
La Chaux-de-Fonds j

La maison spéciale des tissus

Imprimés en fous genres
Imarimerie COURVOISIER, La Chaux-de-Fonds
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/î i tS /Uin̂̂  par une cure dans les

F M a W /Qr  Oeaax hOteis réputés et «le vieille tradition Suisse pourvus il« ' toules les installations modernes,
f  MM 5 source» privées, parmi lesquelles la source Verena. .fallllsseni sous l'elaltlissemenl même,' Mf kT Ce qui leur conservent toules leui s aiualiiés radloaclaves et curaliv s. Diète et régime son!
^̂  sou» contrôle médical. Pension compleie dep. lr. 11. — et II).— . Prop. F. -X. MARKWA i.DEK.

Journée Infereccl&iasfique
de la Mission de Paris

Dimanche 18 avril
9 h. 30: Cultes au Temple National, au Temple Indépendant

au Temple de l'Abeille et à l'Oratoire

20 h. 15 au Temple National: Conférence
par M J. Bouchet, du Zambèze.
«En pleine action d'avant-garde» 4874

Les collectes sont pour la mission de Paris Cordiale invitation

raj^«a Société d'Agriculture
U/ vh ^*- *.Jp ? I l  aéra vendu samedi sur la Place dai
Il U I f l  Marché, a ertlé daa rnlé da- la Place , la

*** aa-ïJl *%—-. «lande d une
fenne pièce de bétail de r qualité

de O.SO a 1.40 le demi-kilo
S» recommandent : Louis I.HiCIITY. Le. Valanvron

4896 - Le rlPR ^rv ^ni • rViama AMST1IT7.

Journaux illustrés
ei ItevueN a vendre après lec
mre a 30 CIN le kg. 34'ir
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C'est dimanche que l'on effectue la belle course !

Pontarlier - Gorges de la Loue
en fleurs - Besancon *..«,

Prix 9 fr.
Départ Place de la gare à fi h A'-i — Inscriptions : E. Froide-

veaux, Gare 13. Le Locle, WénhOltH 31.S09. V.t \f ,

A l@u@f
pour le 30 avril courant ou

époque à convenir

bel appartement lie 5 chambres
chambre de bains insiallée , chauf-
lage cenlral. net ât ipar lement est
suceptinle d'être divisé en

2 logements de 2 ou 3 pièces
S'adresser Mnn!<-  \ndré Ja

(¦ai t ( iuil lai  nioil avocat , rue
lÀopnl i Kia iifn ¦>¦ ¦> 487^

A louer
pour de suite ou époque à conve-
nir, Grenier 2, grand magasin avec
2 vitrines. - S'adresser à M. A.
Jeanmonod , gérant, rue du Parc 23.

455a

â louer
pour le 30 avril 1937

Rue Numa -Droz 161; tef'aT
parlement de 8 pièces , chambre
il o bains et dépendanc es

Rde Fritz-Conrïoisier 30,
bel appartement de '1 pièces , cham-
bre de bains et dépendances

Conditions avantageuses.
S'adresser Etude Julien-

Girard, notaire, rire Léopold-
Robert 40 47K)

A louer
A -M .-Piaget 69. «me étage ,
irès bel appartement de t) cham-
bres , cuisine et dépendances —
S'adresser a Gérances A Con-
tentieux S. A. ' rué LéopoM-fto-
bert 82. 4792

A louer
!> .-!!. Matthey 'l. pour Je 31
octobre , bel appartement de 8
chambres , cuisine et toutes dé-
tendances — SVIresser n Gé-
rances et Toiateaitieux S. A. ,
nie Léopold-Hobert  ,'. 1698

lapin (Je Cigares
est, à renie! ire pour date a con-
venir. Belle Kiluat ion.  Ecrire
.sous cbiBr6 , .M,l .V , 4192, ,au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 4192
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liste iSiicsûois réHiilierc ct normale 1
conserve la sanfê ! I

| IpnPfsh i |[<a Wm \\\\m \\ff l fabriqué exclusivement avec du
^^ lait entier agit très efficacement sur H

; les organes digestifs. Après les longs mois d'hiver, son influence
vivifiante agit d'une façon bienfaisante sur la santé.

Faites donc maintenant une cure intensive de yogourt.
Iaes prix MI6HOS ont mis ce produit alimentaire par excellence

-Y  Y à la portée de toutes les bourses. i, c. ie. 4. 37. 4894

YOSgOWtf Hâf0re le verre de 200 gr -.15 I
(dépôt pour le verre 10 cts.) WÊ

fO^OUri iraiiialiSC le verre de 250 gr -.25 I
(dépôt pour le verre 25 cts.)
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E. GilBELIH, Lucerne
cherche pour son département de rhabillages , un horloge ,
connaissant à fond le rhabillage et le repassage en second
des montres les plus fines , des pièces compliquées et des
mouvements baguettes. Il exige une connaissance approfon-
die de toutes les parties de la montre et de la cadralure. Le
postulant doit savoir pivoter , sertir , corriger engrenages el
échappements et laire également des réglages de précision .

Paire offres avec curriculum vitaë en indiquant les préten-
tions, en joignant copies de certificats et photographies. 4900

à Rmies de la Jeune Fille
HAmai Rue Fritz Courvoisier 12. Pension
11VIII V« avec ou sans chambre. Repas isolés ou en
série pour dames , jeunes filles , écoliers. Séjours de vacan-

; ces. Cours préparatoire au service ménager.

Bureau de placement
j ouvert lundi , jeudi ei samedi après-midi ,

placements et renseignements.

Agente à la gare
578 Tél. '21.376

maison le spécialités alimentaires
cherche épiciers ou personnes sérieuses (une par lo
calité) comme

DEPOSITAIRE
pour ses produits, de grande consommation , avec ex-
clusivité de vente. Gain intéressant . — Faire offres à
case postale 1929, Lausanne. AS16244L mt>

iiliii
Représentant, même débutant, pour visite de la

clientèle particulière sur rendez-vous , tiouverait place
pour entrée immédiate dans maison suisse d'ancien-
ne renommée.

Seules les offres de candidats répondant aux con-
ditions requises ci-après seront prises en considéra -
tion : âge 25 - 35 ans, instruction , éducation très soi-
gnée, présentation impeccable (joindre photo). Offres
sous Case Gare 43, Lausanne. ASi624i L mi

Le Magasin Rue du Doubs 77
est .à louer pour le 30 avril 1937 ou date à convenir , avec ou
sans agencement. Situation avantageuse. Débit de sel. Loge-
ment attenant de 2 chambres et cuisine. — S ' adresser à M.
H. La b hardi , rue du Doubs 77 ou à M. P. Feissly, gérant ,
rue de la Paix 39. , - , 4914

Grand apparlemeni
moderne de (i chambres , à louer pour le a0 avril K1U7, rue Léo-
pold-Robert 57. — S'adresser à Gérances & Conten -
tieux S A., rue Léopold-Robert 32. H02)

Gueilletle de plantes médicinales
en f mmw du Dtepemaire
Les pas-d'âne sont déjà fleuris. Qui veut
aller en cueillir et les apporter à /Ville
Laure S AIN DOZ, rue de la Promenade 10?
Ce sera faire œùVfé Utile et charitable.

UN

CHAPEAU
de marque de la liaison
t̂ftoti K̂ 

esJ pnc 
garantie

I Çf âfËSP ®
ELEGANCE & QUALITE

Prix depuis $&„«B P̂
Cravates - Parapluies

V. 'vrll

Dïnmanclftee 18 «ava*!!
Course en Auto-Car, à Court

pour visiter l'èboulement aux Gorges ds it/lou-
tier. Dépar t à 13 h. 30 Place de la Gare. Prix de la
course Fr. 5.—. Se laire inscrire au Garage Giger.
rue Léopold-Robert 147 téléphone 2i.Soi. 4904

tBSEIlffBCTTCf /acs û é -ole
Ifcll W lia 1 i \\\m9 Portemonnaie$

:. (iranu ctioix au ¦ h'.ni'ô

Magasin de Sellerie — Rué Frite Courvoisier 12
Téléphone 23.079 Se recommande : Ch. WEBER.
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S O U L I E R  A B R I D E  
y V̂

forme carrée, f̂es&Bgffi $
boxcalf noir, NET T jP  ̂' 't3Êjf

J C U D E C O L L E T E  
^

boxcalf noir,' MET y î&f

ELEGANT RICHELIEU A
^forme carrée, boxcalf SajÊmW ''

«80 <f «]-r SO Ĥ ffi Pv/

Ru magasin ^f
9̂̂

fODIR-voN j|RXplacerieuve 2

iiempi «âe €i6»»iB61eiiB's
^̂Eles-yous tourmentés par les rliumati siiies , la scialique , B P^le lumbago 1 Souffrez-vous de douleurs dans les art icula-H

lions ? L'estomac et la digestion ne fonctionnent-ils plus B
comme il lautï Alors , laites une cure ave le Baume nature l I
rie Genièvre et de plantes (marque dép. Hophaien). Il vous I
soulagera. Lé sang, la vessie et les reins sont nettoyés el ¦
leurs fonctions stimulées. Flacon u 'essai Fr. 3.20, flacon ES
pour une cure Fr. H.75. en vente dans toules les pharmacies I
IM drogueries. Herboristerie Rophaien , Brunnen. t

Château d'Oberried
sur Belp/Berne

Internai nour 20 éarfons
Enseignements classique , scientifique et commercial (surveillé par
l 'Etat) Travail individuel. Education soignée. Développement du
corps par les sports. SA 3236 B 549

Références et prosneclus car lo Dr M, ilaber.

f AUVERNIER Tîïïml Zmr 
~
]

j Poissons du lac et autres spécialités — Menus soignés |
1 Télép hone 62,190. 3742 fi. DECREUSE , chef de cuisine J



1LÀ\ MO OIE
Les blouses affectent souvent le genre

« Lingerie »
Elles ont commencé à nous revenir voici quel-

ques saisons déj à. Ce f ut d'abord avec une cer-
taine timidité car il s'agissait pour elles d'acqué-
rir à nouveau droit de cité, de vaincre cette bar-
rière créée p ar l'oubli. Il f aut convenir, en ef f e t ,
que la mode p eut adorer ou brûler les mêmes
choses avec un enthousiasme égal. Cette année
marque le plein ép anouissement de leur renais-
sance et consacre un succès que p artagent de
nombreuses garnitures de linon ou d'organdi.

Les blouses qui nous sont présentées actuel-
lement mettent en évidence les f ins travaux dans
le tissu et en p articulier les nervures et la bro-
derie. D'étroites dentelles, souvent du genre Va-
lenciennes, bordent ici un col, là un rabat ; on
les voit encadrer un p lastron et border de cour-
tes manches un p eu bouff antes , ce qui est inf ini-
ment j eune et gracieux. Le gentil modèle dessiné
p our nos lectrices donne une idée très exacte des
tendances p résentées p ar ces blouses légères et
f raîches qui accomp agnent aussi bien un tailleur
classique qu'un ensemble à boléro.

Quant à la broderie, elle p eut aff ecter des
genres diff érents , soit qu'elle aj oure le tissu p ar
de p etits motif s travaillés à l'anglaise, soit qu'el-
le compose au contraire, des dessins à f ond p lein
qui agrémentent simpl ement nne p artie de la
blouse, le p lastron p ar exemp le. On a f ait encore
sur organdi blanc, des semis de menues f leuret-
tes exécutées dans leurs couleurs naturelles, ce
qui est charmant.
A côté des blouses lingerie, les collections nou-

velles nous p rop osent tout un choix de blouses
en soierie po ur lesquelles tissus unis et f antaisies
diverses se disp uten t les p réf érences. Le modèle
qui rep résente ici ces créations est f ait de crêp e
blanc et son triple rabat, comme sa basque et le
volant qui termine les manches, s'allègent de p e-
tites découp es f ormant des carrés à j ours souli-
gnés pa r une f ine broderie ton sur ton. Cette net-
teté dans l'ornementation est touj ours app ré-
ciée

CHIFFON.

Desserts et friandises
Petits fours faciles à confectionner

Battez deux blancs d'oeufs en neige très fer-
me et lorsqu 'ils sont pris aj outez quatre cuille-
rées à bouche de sucre en poudre et le zeste
d'un citron haché très fin . Battez bien le tout
ensemble, puis laissez tomber des gouttes gros-
ses comme une demi-noix de cette préparation
sur du papier huilé, en laissant un espace entre
chaque boulette. Faites cuire à feu doux pen-
dant 15 à 20 minutes.

Ces petits fours se conserveront longtemps si
on a soin de les enfermer dans une boîte en fer
blanc.

Wj sm mode tmiî  C?» M Mrses&

Soucis de beauté
Par Gisèle «4c BIEZV1LLE

Conseillère en Beauté

World-Co pyrlght by Agence
littéraire internationale , Paris

Comment lutter contre le double menton
Peut-on lutter contre le double menton ? Voilà

une question que l'on me pose bien souvent.
Oui. Il est même facile d'éviter le double men-
ton, il suffit pour cela de se soigner avant que
n'apparaisse cet .affaiblissement si déplaisant.

Dites-vous bien que l'on peut fort bien empê-
cher les muscles de se relâcher mais quand ils
sont détendus c'est à peu près impossible de les
retendre.

Beaucoup d'artistes californiennes, dont la
beauté est le gagne-pain , pratiquen t des exer-
cices grâce auxquels elles ne connaîtront pas
le double menton.

Voici Irène Hervey. Elle fait chaque matin ce
petit traitement de beau té. Debout , les bras bal-
lants, elle rej ette la tête en arrière d'un petit
mouvement brusque , puis la ramène en avant
de façon que son menton touche son sternum ,
puis de nouveau, en arrière et en avant, au
moins 40 fois.

Cela produit l'effet d'un massage violent , que
l'on peut compléter par l'application d'une crè-
me tonifiante , et les tissus sont entretenus en
pleine vitalité.

Ensuite , quelques minutes durant, elle appli-
que un bloc da glace fraîchement sortie du fri-
gidaire sous son menton . Les muscles échauffés
par les exercices, dont j e viens de vous parler ,
se contractent au contact de la glace, et, de cet-
te façon ils ne se détendront pas ensuite.

Si vous voulez éviter le double menton , adop-
tez dès auj ourd'hui la méthode pratiquée par
Irène Hervey; elle n'est ni ennuyeuse , ni oné-
reuse, c'est un gros avantage.

Le tracé des sourcils, son importance
Dans un visage de femme, le tracé des sour-

cils a une grande importance. Souvent nous
nous contentons d'épiler nos sourcils pour leur
conserver leur arc au naturel ; à Hollywoo d il
n'en est pas de même, et les maquilleur s de
studios commenceront par raser les sourcils de
celles qui se confient à leurs soins. Ils font des
essais au crayon , un peu plus haut , un peu moins
haut , recourbés ou plus droits. Le tracé des
sourcils change du tout au tout un visage.

Je ne vous conseille cependant pas d'imiter
ces maquilleurs pour qui la beauté de la femme
ne doit être envisagée que sous l'angle de l'é-
cran. A la ville , c'est une autre affaire , et il est
déplaisant de voir des sourcils réduits à une li-
gne de crayon qui s'en va avec la crème à dé-
maquiller .

Le seul bénéfice que vous puissiez tirer de
cette méthode américaine est de savoir qu 'il est
plus harmonieux pour la grâce de votre visage
de diminuer l'épaisseur de vos sourcils par en

bas, ou par en haut. Bien qu 'on nous annonce
depuis longtemps une révolution dans le maquil-
lage, la mode est encore aux sourcils fins, sem-
blables à un délicat trait de pinceau.

(Rep roduction, même p artielle, interdite)

Pour les femmes pratiques
Pour connaître l'âge des oeufs, voici un pro-

cédé qui est assez exact :
Faites dissoudre 150 grammes de sel gris dans

un litre d'eau.
Mettez l'oeuf dans l'eau. S'il est du j our mê-

me, il plongera au fond du bocal. S'il est de trois
à quatre j ours, il nagera au milieu du bocal. Plus
il sera vieux , plus il nagera près du bord.

Les piles électriques à recharger. — Vous
pouvez très facilement vous-même recharger les
piles électriques de la sonnerie.

Qrattez d'abord les zincs , puis mettez de l'eau
bouillie à cause du calcaire et du sel ammonia-
que. Par pile d'un litre , cent grammes de sel
ammoniaque suffisent. Mais n'employez que du
sel ammoniaque à 99 degrés . Les piles n'auron t
pas besoin d'être rechargées souvent.

L'hygiène de la salle à manger. — Secouez et
aérez la nappe de linge après les repas. Pliez-
la dans ses plis pour lui conserver une appa-
rence fraîche et reposée. Ne manquez j amais
d'ouvrir la fenêtre un instant, même quand il
fait froid ; les odeurs des plats cessent complè-
tement d'être apéritives après les repas, elles de-
viennent fades , écoeurantes quand elles collent
aux tentures et aux meubles. Les parfums de
dessertes sont odieux quand on a bien mangé.

*a â^̂ —w^̂ taam

Conseils pratiques
Enlèvement des taches de rouille sur la pierre.

— Faire digérer pendant quelques heures, dans
du bisulfite de soude liquide , des rognures de
zinc ; appliquer ces solution sur les taches qui
disparaissent aussitôt ; rincer à grande eau.

Destruction des campagnols, mulots et autres
rongeurs. — Préparer un blé arseniqué en mé-
langeant dix kilos de blé. une livre de mélasse,
un litre d'eau et un kilo d'acide arsénieux. Lais-
ser sécher à l'air, en couches minces. Fourrer
ensuite quelques grains de ce blé dans les gale-
ries des rongeurs en prenant des précautions
po'ur que le gibier ne puisse l'atteindre, il périrait
ainsi que les chiens qui pourraient , ensuite, faire
leur nourriture de ce gibier mort.

Entretien des chaussures de chasse et de tra-
vail. — Faire fondre sur feu modéré : cire j au-
ne, saindoux et miel par parties égales ; aj ou-
ter ensuite , quand le mélange est retiré du feu,
une même quantité d'essence de térébenthine ;
malaxer pour opérer parfaitement le mélange.

Faire chauffer ce produit avant de le passer
à l'aide d'un pinceau et à plusieurs reprises sur
le cuir que l'on veut assouplir et rendre imper-
méable à l'eau.

Une grand'mère épatante !

Ce qu'elles pensent

Ce qui serait beau, un j our, c'est de mou-
rir comme Lady Bedford.

Pensez donc ! A l'âge de plus de 70 ans, pé-
rir en un clin d'oeil dans une catastrophe d'a-
vion , qu'on conduit soi-même, ayant obtenu son
brevet de pilote à l'âge de 68 ans. Se sentir ,
étant depuis longtemps grand' mère assez forte ,
assez vaillante , assez brave pour accomplir de
vrais coups d'audace. Pendant l'un d'eux, mou-
rir vite , sans maladie sans décrépitude , — à
son poste — celui qu 'on a choisi entre tous et
aimé.

Mais pour mourir comme «The Flying Old La-
dy» il faut vivre comme elle a vécu. Une longue
vie, remplie d'éléments les plus divers — de-
puis les devoirs de famille et le train de vie
d'une femme du monde accomplie, j usqu'aux
travaux scientifiques et aux voyages d'un ex-
plorateur des mers du Nord , en passant par des
études embrassant les domaines les plus variés
de la science, une passion effrénée pour la lit-
térature et les beaux-arts, une curiosité déchaî-
née, une intelligence constamment en éveil , qui
faisaient que cette femme passait sa vie à par-
courir le monde. En vérité , elle eût dû vivre
à l'époque de la Renaissance... C'est là qu 'elle
eût été vraiment à sa place. Ce qui n'empêche
que c'était une femme bien moderne, plus mo-
derne sous ses cheveux blancs qu'un tas de j eu-
nes personnes qui auraient pu être ses petites-
filles . Sans doute était-elle très riche, ce qui fa-
cilite énormément les choses. Sans doute aussi
avait-elle ses défauts, comme chacun ou com-
me chacune. Mais est-ce qu 'on n'oublierait pas
même des défauts graves en face de cette admi-
rable énergie , de cet élan , de cette vitalité dé-
bordante à l'âge où d'autres attendent paisible-
ment la mort au coin du feu...
Femme de grand courage , de grande intelligen -

ce, de grand coeur aussi, dit-on— grand' mère
qu 'on aimerait avoir et qu 'on serait fière d'imi-
ter...

Des femmes comme Lady Bedford font croire
à la beauté de la vie. à la valeur de l'humanité,
à son avenir meilleur . Paix à la mémoire de
« The Flying Old Lady ».

Soeurette.
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RECETTES
Soupe purée de pommes de terre aux choux

Prendre la valeur d'un litre et demi de pom-
mes de terre pelées, coupées en morceaux. Met-
tre un oignon haché dans une casserole, le faire
revenir au beurre, aj outer les pommes de terre ,
les sauter pendant dix minutes, assaisonner , puis
mouiller avec trois décilitres de bouillon. Reti-
rer sur feu modéré et finir de cuire ainsi. Les
passer au tamis, remettre la purée dans la cas-
serole, la délayer avec deux litres de bouillon ,
faire bouillir en tournant et retirer sur le côté.
Emincer le coeur d'un chou frisé , le plonger à
l'eau bouillante et salée, cuire pendant vingt-
cinq minutes, l'égoutter et le mêler à la soupe.
Un quart d'heure après lier celle-ci avec une
liaison de trois j aunes, un peu de crème et un
morceau de beurre. La verser dans la soupière .

Hygiène des dents

«On n'est j amais laid avec de belles dents» ,
disait à Mme de Carignan Anne d'Auiiiche. à
propos du cardinal de Retz qui n 'était guère
beau. Et il est bien vrai que trente-deux per-
les enchâssées dans leur écrin de corail , voilà ,
pour la femme surtout, de sérieux éléments de
charme et de beauté , app elant la grâce du sou-
rire . On sait que l' imp ératrice Joséphine pos-
sédait une déplorable dentition , qui ne lui per-
mettait que le sourire à lèvres closes... Mais
les femmes modernes ne peuvent plus accep-
ter cette véritable infirmité.

Les acides attaquent l'émail , d'où il suit que
certains dentifrices ne sont pas sans danger et
que les fruits ou les boissons acides sont très
nuisibles aux dents , tel que le cidre, par exem-
ple.

Outre les lavages de la bouche qui doivent
suivre chaque repas, on doit , matin et soir , li-
vrer ses dents à la brosse.

La brosse à dents est un instrument très pré-
cieux, mais que, pour bien faire , il faudrait pou-
voir renouveler après chaque usage . Dans la
pratique , on peut se contenter de désinfecter
minutieusement la brosse à dents par un bon
savonnage dès que l'on s'en est servi , et , une
fois au moins par semaine , de la nettoyer dans
de l'alcool à 90o. Dès qu 'une brosse à dents est
abîmée , que les soies tombent ou fléchissent ,
il faut la renouveler ; on compte enviro n une
brosse à dents par mois

Il ne faut pas trop rechercher l'ingéniosité
dans les obj ets de toilette. Autrefois , on se ser-
vait de petites éponges fines avec manches
pour nettoyer les dents en respectant la genci-
ve. On avait parfois même recours aux brosses
en racine , et maintenant l'on voit encore par-
fois, des brosses en caoutchouc. Rien ne vaut
la brosse bien fournie en soie de porc. Elle
sera plus ou moins rude , suivan t la susceptibi-
lité individuelle que présentent les gencives. On
habituer graduellement ces dernières à une
friction dure , ce qui est vraiment la seule ma-
nière de les tonifier. On commence à employer
une brosse faite avec les poils souples et doux
du blaireau , et l'on arrive peu à peu à la brosse
faite avec les poils fermes et durs du sanglier .
Il ne faut toutefois pas exagérer ces soins car
on arrive à déchausser les dents à force de
les brosser.

Indépendamment des soins dentaires que l'on
doit prendre rigoureusement tous les matins , le
brossage des dents doit être fait, après chaque
repas, afin d'éviter le séj our de parcelles ali-
mentaires entre les dents. On évitera ainsi les
fermentations et les dépôts qui occasionnent le
plus souvent la carie.
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lin ébéniste
vous offre i
Superbe s buffets
de service moder-
nes tous les bords
"afrondis portes
bombées et i g>»
sière 190.-. fg£
250... 280.-, 350...
Bibliothèques noy-
er moderne. 80..,
120... 180... Di-
vans mrcs avec ou
sans matelas recou-
verts moquette.
Ar t .  70... 85.»»

VS» 160- iso-
Fauteuils moquette
ultérieur soigne
50... 60... W.*
R5 .. Armoires à
glace, 1, 2 et 3 por-
tes 130... 1W.«.
220.., 260... Lits
jum eaux, forme
'moderne, tout bo»
dur, avec matelas

•m crin animal , 2»'«"
¦ S. la paire. Divans
¦ moquette. 60.. fr
H Belles commodes
BB n0V er, 35.' et 50'"
«l r  Buffets Louis XV
H l et 2 portes , 50."
B el 75- fr. Coiffeu-
¦ se-commode avec
¦ glace, 150.- fr. Sai-
ll ie a manger com-
H plètemoderne avec
¦ divan turc, MO." fr
H Chambre y coucher
¦ complète , avec ex-
¦ cellente bleue,
¦ 480... 650.., 750-
H ggO... 1200. - fr
¦ Mob ilie r complet a
¦ has priv T S artr -
¦ Ebénistene et Tn
B nisserie H. kei-
¦ tenberg, Srenier
H n téléph 2-l.0»7_-

Nous serions disposés
à remettre la vente

da nos produits pour ie canlon
de Neuchâtel à [lersoiine quali&Vb
vendant pour son propre compte.
Gains intéressants. Dénôt de Fr.
IOO. — exigé pour stock marchan-
dises , qui serait restitué si allai ™
pas suivie — Ecrire HtabllsHe-
anont ï ' a -ui jus  S. \. Vuvoy.

A - * i -"Al I. 4844

H VENDRE
petit immeuble nu centre de la
ville , comprenant 1 magasin avec
arrière-magasin et 2 logements,
dont un de 2 piéces et un de 3
piéces. Conditions avantageuses.
— Offres sous cliiftro « 8 4853
au bureau de I'IMPAHTIAL . 4H5J
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Toute dernière minute
rw 94 Z A , Pour acheter vos billetsJJans z4 heures deia , votre
billet pourra faire de vous un
homme riche. Pensez-y : des lots 13.500 jfïlIIICS lie
de 100.000 , 50.000, 25,000 «™*„.̂  *>nA~s„W^r , .. . . prîmes specielesrrancs , etc., vous attendent r

¦
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Pour l'Avant Saison

[osloom Haut e Couture
eaa tissus de

Soie Réversible
d (i [> U I R

8.50
le m è l r e

Ce sera 1 ' une
des plus jolies
pièces de voire
garde-robe

j e fer à te
SILKA S. A.

Léopold-Robert 'il

L 4877 j

Boucherie Sociale

EMIS
4 io:i

Hôtel des XII! CaDlons
SAINT IMIER

Repas de noces
Demandez nos menus

et nos prix
P33HT 4565

RADIO
Récepteur o lampes , neut , courant
alternatif , à échanger coulre mê-
me appareil , courant continu. —
Même adresse , a vendre baignoi-
re, potager électri que, récliaud »
gaz 2 feux el l ino pour corridor.
— S'adresser a M. E. M o c e l i n ,
rue D.-P.-Bourquin 21. 4816

Due bonne pipe de
H 0 R N  «joule
encore à son plaisir
de renier.

<?§fe>

Tout tabac priant la marque
«le cornet» est toujours bon.

>A Aàhi '/. f i-Jv

47K»

Boulangerie KOLLROS
H. Delachaux suce.

Serre 11 Tél. 21.105

Einbacb frais
pour croûtes à la rhubarbe

Fumier
de cheval :> vendre. — S'a-
dresser an hureau de I IMPAR-
TIAL. 4887

Baux à lover , Imprimerie Courvoisier

Paroisse
Ciolip loii

Hssemblée
générale

Samedi 17 avril 1937
à 20 h. 30

au Cercle Catholique Romain
Roe du Premier -Mars 15

ORDRE DU JOUR
1. Procès-verbal ;
2. Election du curé de la Pa-

roisse ;
3. Divers.
47u LE COMITE

Environ ASI&W24G 4821

5.000 litres de
vin blanc

récolle l'J i6, n vendre nar produc-
teur. — S'adresser à H. E. Ber-
thler. Confignon . Genève.

A vendre da suif

Condor
850

aTec sidecar , modèle récent, Su-
nerbe occasion. — S'adresser à
M. Ferrier, J.-F. Houriet ô,
Le Locle. 4821!

Langue
allemande

Famille distingue» de Zurich
prendrait en pension , tille ou gar-
çon désirant fréquenter les écoles
Vie de famille, piano , jardin d'a-
Ktémenl  Prix modéré. — Pour
rt ' ii s ij iyrn ' i i i ' ,n r s , s'adresser n la
lii i< »iaiea - lo  (le l'ielro , rue Léo-
pold Robert ii. 488ë

¦««¦"l CINEMA SIMPLON C"̂
Jusqu'à Mardi SO IRREVOCABLEMENT Jusqu'à Mardi 20

chaque soir à 2t> h. 15 Dimanche, matinée a 1B h.

Ç3BÉ.flMk».Xt.
Les personnes n ayant pu trouver de place jusqu 'ici, feront bien de se hâter, le
fllm étant attendu ailleurs avec impatience. — Dernière séance Mardi 20 avril.

Dès mercredi 21 Avril, à 30 heures 30 488»

' gros SUttldial Broadway Melodv 1936

Meubles
de bureau

d'aleliur et agencement de maga -
sin A vendre ; uureaux ministre
et améri cain, tables, classeurs;
coffres-fort depuis Fr. 100.— ,
layettes, casiers, tabourets-vis Fr,
2.50 ; quinquets Fr. ;t 60: balan-
ces, etc. — H. Ferner, rue Léo-
pold-Robert 82. Tél . 23.367 16034

SERVICE D'INFORMATIONS ROUTIÈRES DU ÏOURING-CLUB SUISSE
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IVailaillayyY^^^^W^ Bl^
/  Yx^aJT""'' j l œS§̂  0*

nl
*À 8̂ ™I\ ~**~~^k

<Q.J \â Yïïc<Yy / i ^V̂ M  ̂ f Mw T *e-ea W'*2m£r MI Tiers™. \*B /  **§*).\

-^¦̂m aa^%iJW 1?*̂ M^
S'1" "v""̂  \xaMfJfrE25Sf

' jr **y t **àmr l̂ V)rtaMavo

I ? ' \oHil*ls Croix Hai/le VSf t— i_ r*̂ '̂ >- J *NM Vf S Sw"' "™'B ' " c,™'"lm "•*?-
! ^ 1 ^ % /Il \ \)  Chaînée è neige indlapenaablaa -mfflfflH

If iserres ,s\ -i tr nr - in \( a,BSS° i; Si»Hoin i*t oA«iti»in«i»pei»r«iiti» ** Ygi sTERON iAMia i.3 « JLV . 5 ' • \3 Servie» d- chaînes a neige r.CS. a

Rensclgnomenl , supplémentaires par le siège cenlra l à Gcnova ct les Otf iccs du T.C.S.



Bêl ai»
avec petit bureau, 65 m?,
tram missions et établis
Installas, exposé en plein
soleil, à louer pour le 31
octobre p.n. Eventuelle»
ment avec appartement
dans maison d'ordre.
S'adresser au bureau de
«L'Impartial». 480d

SUPERBE
APPARTENENI
5 chambres
olein soleil, central,balna
Installés, concierge, a
louer de suite ou époque
à convenir.

S'adresser au bureau
de «L'impartial». 4802

On demande 48(3

jeune fille
nour aider au ménage, pouvant
rentrer chez elle le soir, - Kcrire
sous chiffre A. Y 4873, au bu-
reau de riiiPAtiTtAL

Poseur de cadrans
embotteiir

habile et consciencienx. pouvant
faire d'autres parties (finissa ge,
échappement) est demandé. —
Faire offres sons chiffre A. R.
4923, au bureau de I'IMPAK
TIAL 4923

Café restaurant cherche
de sure

sommelière
Personnes non qualifiées s'abs-
tenir. — S'adresser au bureau de
I'I MPARTIAL 4919

Occasion
faute de place

n VENDRE
:î chars a bras, une bascule. 8
balances a poids, un plateau sa-
nin. auox 100x5 cm . un- banc
spécial pour braderie. 4 paires de
lainière boules et 2 paires nyia-
mides. — Se recommande. Mme
Ingold, fleuriste , nie Neuve 2,
ennee Place du Marché. Télénho-
nea -ai sii , menace 2Ï 489. 4900

Comptoir
des Occasions

Ronde 22

vend tous genres de meubles re-
mis à neuf a des prix très avan
tageux. Grand choix de divan?
uircs. — Se recommande, Mme
L'Eplattenier. 4.21

VELO/
dames et messieurs a vendre en
bon état. Prix avantageux. —
S'adresser i M. Chs Maire, rne
des Fleurs <I4 4-M8

H vendre
à Peseux, nour sor ir d' indi
vision , bel i m m e u t i l e  spacieux cl
confortable ue trois appartements
•oui conlort mo terne , vastes dé
pendances, jan tin, vus. Bon pla-
cement , conditions avaniauenses
— Demandas sous chiffre V. N.
4403 au bureau de I'IM P A H T I A I ,

! «IÇ_

FRAISES
Mouvra ut i. • Amazone de

Berverwijlc .. une merveil
Ittuse nouveauté provenan
des Pays Bas , H une saine et ex
iraordmaire croissance La valeur
lie cette espèce se trouve dans son
énorme lertililè et sa matur i té
précoce. Nous offrons des niâmes
vigoureuses: les 100 piéces fr
tO. — ; les 23 pièces lr. Si, ib. avec
mode de cu i iu re  — l i i l i u i ç  de
IraiNeN , Liebeletd nrès Uea ua-
Tel. 45 ''Al >A 77.'4 B 4ôl i

\F$P* HflRRY BAUR ™£eL,, ,̂,T M HUIT lÉiurin Ŝg^M
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iM S *wee Ai*K HIC41II Une œuvre grandiose, épouvante, w illl Ï Killl II M 3 S î i l l I lK NÏ»J
M \S  J l A W - i f  H O l T  tumultueuse , animée d'un souffle «Je génie , « "¦¦¦ * *#¦¦»¦ •* •»»¦ aiW" ** ^m*J 5 ABSC? I"Ï bercéc d'uoe ™si<iu* immortelle t avec Janine lïlEilREY • Ginette ûAUBERT • PIZZELA et PALM) | J
i& ____m_mmm___________^__ I I "J Urjc histoire savoureuse. De Joyeuses mésaventures--- H ¦
M A C « U  LiTxrS Pn iTHE-JOUDNB ' En complément une splendide I QQ traie naiitc. Iniinc O D*s situations étourdissantes... Un succès de rire .. 9k. A

M "' » ^Txa, t arw; JPUKMA. 
) sill y symphonie en couleurs »•» ""¦» He l i l î> 'UUpb ACTUALITES PARAMOUNT A TUAUTES PARAMOUNT Afj

Ss§§| Y * y  ̂
MATINEES i Samedi et Dimanche, à 13 h. csO *? T ĝ_ r l̂ , ' 

JjJT  ̂̂ 2T r- MATINEES i Dimanche, a .1S h. 30 . 
Ss Ë̂

( ROYAL ̂

¦ Essayez donc nos qualités: B
a Soie artificielle à Pr, 2-5o B
M Soie naturelle à Pr. 3.25 B
|| Vous serez enchanté de leur solidité ! S

l mazm BBcuchâfeKoi^ B
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IMPURETES DU VISAEE
disparaissent par l'emploi régulier du

Savon Velours au Baume du Pérou "BRHRRI"
Fait disparatti e boulons, rougeurs et irri-
tations. La pièce Fr. 1.75. Traité égale-
ment 1 à 2 fois par semaine le visage avec

le masque fac ial „BRHRRI " Fr. 4.50
pour environ 20 applications. Edaircit
le teint, unifie et affine l'épiderme 3671

Droguerie du Versoix
ED. GO il AT TERREAUX 2
Dépositaire exclusif des produits „BAHARI"

•MnamannnHBW TOUT POUR

WSmmNmmmaaW L'é LECTRICIT é
H WSE ̂W AUTOMOBILE
\ *̂-Wrm\t^Ca\r STOCK SCINTILLA
lÉ-Wjœ'ClSr DELCO - REMY
WBe\\r3Sr /UJT0 LITE
IW AatW BATTERIFS OERLIKON

Ŵ r Sporting garage
W/  H. STICH
Wf LA CHAUX-DE-FONDS
V Agence FIAT 42ù8

VERNIS, COULEURS
en boites  et au détail
Gros rabais par quantité

P I N C E A U X

DROGUERIE du PARC et de LA GARE
(à côté de la Maison du Peuple)

So/s S. E. N & J. 4533 Téléphone 31.720

a 

Bouchers
Laitiers

Confiseurs
Vous tous qui étudiez
l'achat d'un Fri gorifi que,
vous méconnaissez votre
intérêt en n'examinant
pas une offre sans enga- |
gement de la plus an- |
cienne marque suisse de I
F r i g o r i f i q u e s !

" Autofrigor-Frigomatic "
Demandez offres sans engagement à
AUTOFRIGOR S. A., ZURICH

Représentant: NUSSLE, installations de maga-
sins, La Chaux-de-Fonds, Grenier 3-7. 3729

BAUX A LOY£R. - Imprimerie Courvoisier
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e-am m̂mt^ âamam <—|̂  ̂ tMBBM EBB, /BBDès ce soir et jours suivants |RH I m̂Dimanche matinée à 15 h. 3J KJ» ! | Wg

Location permanente Téléph. 22.140 É& g»f £ | EK §T,_

Preston Poster et Jane Wyat dans Wl7 •wB^̂ ^raa wssiF^ma

ENNEMI PUBLIC li! 2 ^W
(OU SA DERNIÈRE ANGOISSE) ^Ë

Un policier et un gangster se livrent une lutte sans merci... Ĥ*^"l Si

JBT* En supplément : Marg. MORENO dans AGENCE O'KAY ^|ï

I

Tous les soirs â 20 ta. 30 jj S|S|
Le film extraordinaire doii l on parle .. Le film que vous devez voir . M«|é§

NiTCHEVO l
(L'agonie du sous-marin) 1

avec Harty Baur - Marcelle Chantai - Lisette Lanvin |' Georges Rigaud, etc., etc. WèïÊ
Un roman poignant tout d'amour et d'uéroîsme. 4920 SKNÉJ

H Nitthevo P^ Nitthevo ||| M'thevo 
 ̂

Nilchevo |p |||

APPEL
Les maîtresses de maison
disposées a lormer une (eune fllle
comme 48*y

apprentie ménagère
neuveni s'adresser au Home île»
Aiaiicx aie la Jeuaae Fil e. a
Maaae Malllaa 'y- llaarle. Paix 35,
a nime < ballaaadeH . Parc 58.

Ponr
wive JARDIN

Triandines =, 5.80
RateauK CL"?a deP. 2.50
Pioctiards ~ „̂n4744 dep. 4.011

Bêches emman dheps 3.70

ŝJftéif Sreoler5-7
»•/, S. C M. a* M.

REPA RATIONS
D'ACCORDEONS

de ionien marques
soigneusement exécutées

à prix modérés ,
par spécialistes 4782

FABRI QUE D'ACCORDÉONS
"HERCULE 1'
Corcelles (N Vuch î Wli

four demenriger voire railio
el (aire la nouvelle inslalla-
lion . adrensez-vous a notre
atelier qui esi bien outillé ,
i ravail fait par des ouvriers
qualifies Piixmodères Prié |i
redese faireinscrirea l'avait
ce. Contlneaalal - Itaallo,
Concessionnaire autorisé des
PTt1. Marché » 4898 ;

FAGOTS
U tu sur chantier
0 9(i rendus

COUENNEAUX
lr. 12. — le s 1ère rendu

SCIURE
0 M) ie sac; fr, 3.- le m*

Scierie des
Eplatures s. «.
l'éléplione V2 118 4416
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| Voyages d'étude et d'agrément j

en Amérique
Prix a partir de Fr». S. 965.- environ
V compris séjour de 6 jours à New York

H ;  avec programme intéressant

On voyage \
1 eomfortoblement avec les navires de fa

HAMBURG -AMERIKA
j UNIE

[HTP!
SI **--* E
H Pour renseignements F
S et réserver votre place, j
j adressez-vous é l'agence de voyage

Albert Girardin chez |

i TRANSEX !: j ;
LA C H A U X -  o e -  F O N D S  J *

l 5, Place de la Gare \ *
Rejrfisiniani ds H. Allenbirgir S. A , Zurich j |

autorisé par le Conseil fédéral pour S 'J
a passages et érhlgration ; «>

SUPERBE VOYAGE I
EN ITALIE I

11 jours, du 1er au 12 mai m

MILRM - FLOREMCE - ROME m
MRPLES-CRPRI-QEMES, etc. M

Demandes tous renselrnements au |||

Garage SCHWEINGRUBER I
Geneveys-sur-Coffrane Tél. 15 |S
*%zmt*mk*»...i....--*\---Wk%VLtiw&ÊaÊĴ  Bj

Préservez vos yeux de la lumière trop vive parles verres
llro «fr Vmbral Zelss

la marque de précision.

Exécutions de toute ordonnance de
Messieurs les oculistes. 1153

L. BERNER, opticien
successeur 'if> A RUTsC.H V) A.VN

P A I X  45 Tél. 33.40 7



Etat 01*11 do 14 avril 1937
Naissance

Guyot El inne -Krancine . fllle de
Jules-Alfred , horloger , et de Ma
riette née Eckert , Neuchâieloise

l'roiui-ssos de mariage
Licht i  Gol t f r ied -Alber l . l e t b l i i n -

tier . Bernois, et Pilalti Bluelte
Angèle . Italienne.

Schimuz Georges-Arnold , fai-
seur (le ressorts, Bernois , et Oa
lame Dora-Olga , Neuchâieloise

Décès
8766. Jeannel née Arm Rosalie-

Louise. épour t K dé Alber t -Augus te
Neuchâteloise , née le 24 mai  1881.

1-76 7 . Jobin Charles - Gaston.
énn i ix  rie Marie Emma née Mech-
ler Bernois , né le 8 décembre
J885.

Incinéra tion. Frey née Gygi
Rosa-Mathilde. veuve de Paul-
Aib ' j rt , Zurichoise, née le 6 avril
18 \9

Elai cii/Bl du 15 auril 1937
ProaiieN.se de mariage

Jacoi Gustave-Alexis, fondeur-
dégrossisseur. et Debrot née Au-
bry Hélène-Alice, tous deux Neu-
châtelois.

Mariages civils
Cup i l l a rd  Albert-Alphonse hor-

loger," et Griffond Berliie-E lvine,
tous deux Neuchâlelois.

Liechti Roger-Henri , horloger.
Bernois , et Matthey Lucyle-Amé-
lie. Neuchâteloise.

Décès
8768. Utnmel Ernest , veuf de

Léa-Marie née Geiser , Bernois ,
né le 27 février 1870.

Incinération. Peter Arnold-
Fradçois, veuf de Maria-Elisabeth
née Kurth, Soleurois, né le ler
décembre 1856.

Ep latures 353. Droz-dit-Busset
née Raymond. Mathilde- Elise,
épouse de Henri-Emile, Neuchâ-
teloise, née ie 29 décembre 1892

8769. Leyh née Sobwah Elisa,
veuve de Goltlob. Bernoise, née
le 17 mai 1870.

il
coûte

fr. 53.»
le

complet
golf

JUVENTU TI
Notre complet golf , de
coupe excellente et de
notre travail h a b i t u e l .
Toutes tailles courantes
à ,fr. 53.—, avec deux
p anta lons  aux magasins

JUVENTUTI
tissus

nouveautés
pour

dames
i

Il est toujours agréable
de pouvoir consulter à
loisir chez soi les nou-
veautés de la saison. De-
mandez notre riche col-
lection d ' é c h a n t i l l o n s
pour manteaux ,^ robes,
costumes. Nous l'enver-
rons et la ferons repren-
dre. Magasins JUVEN-
TUTI. Télép hone 21.487.

48!) i

GYGAX
vendra samedi an marché de-
vant le magasin Kurth , 4945

Poulets de grain
fr. 3.40 le kg.

Lapins extra
fr. 3.— le kg.

Au magasin de comestibles
SERRE 61

JS%, et demain  samedi sur
Mr\ la Place du Marché,

Jrfei? n il sera vendu :

a||Pn Filet de cabillauds
iWw'Wi L' '- 1 - '° la llvl 'H
WiîWwr8 f'"e* de dorades

ÉlUt^*' ''«'éesti'. 'i.-iOla I"-
»=«»ra<$,S^®Talatitcs 

el 
oarpeu

rHKfvjg vivantes
l$Ké& Perches pour friture
J$KrS> l'Y I iO In livre
efmM Beaux oonlati do Brassa

H$| ' Poaaleaw de ffi aln
M$L roules

j SSj h  l'iseons . ( anai (I M
(PffiatJ beaux l apin* Trais

du paya
Cuisses de grenouilles , Fr. 1.— la deuz
Se recommande: 4940
Mme li. PgMMBg. Tél. 22 4^4,

GYGAX
Tél. 22 117 Ronde 1
4944 la livre

Poulets de groin 2.—
1er cîinix, IOU .ï I S  grandeu rs

Poulardes blanches 2.40
Poulets de Bresse 3.—

plombés
Poules tendres 1.70
Pigeons, gros, pièce 2.50
[lapins, extra 1.50
Palées — Brochets —,—
Perches pour triture 1.20

raclées
Filet de perches 3.80
Filet de sandres 1.50
Filet de dorades 1.40
Filet de cabillauds 1.20

norvégiens, sans odeur
Cabillauds entiers 1.20
Colins 2.40
merlans y 1.10
Soles pour filets 3,~
Soles (torlions 3.—
Suisses de grenouilles

la douzaine 1.—
Marchandises très fraîches

ickelips
Seraient engagées immédiate-

ment : Bonne passeuse au
bain, conna i ssa i t  aussi le visi-
tera ei jeune fllle sortant des
écoles — S'adresser à Ant i -
rouille 8. A., Crête ts  29. 49H0

POLISSEUR
bottes létal

capable de dirige r un ne it ate-
lier , est demande rie suin- , — Of-
fres sous chiffre Z. It. 4 ()t>-l. au
bureau de I'IMPARTIAL. 4064

On demande 42^5

it polisseuse or
sachant parfaitement son métier
Inutile de se présenter sans de
sérieuses références. — S'adres-
ser à M. Ernest Vallat , rue dn
Doubs 161. 

A IOVER
pour le 30 avril  procliain . au
Chalet, petit rural avec apparte-
ment de 2 pièces, auvent , jardin
et parc ; ainsi qu'an beau petit 1er
étage de 3 piéces et toutes dépen-
dances. — S'adresser rue du Ro-
cher 20, an 2me étage, à droite 438

Logent à louer
Pour le 30 avril ou époque à

convenir, rez-de-chaussèe infé-
rieur de 3 chambres, cuisine,w.-c.
intérieurs, dépendances. 4251

S'adresser à Mme Gerber , Cer-
nil Anto ine  5.

H loyer
Sophie Mairet 3, pour époque
a convenir, 4mo étage, bel appar-
tement de 3 chambres, cuisine et
dépendances, balcon. — S'adresser
à Gérances & Contentieux
S. A.. Léopold Robert 33 4419

Séjour d'été
A louer pour séjour , aux

Endroits, appartement de 2
chambres , cuisine, jardin po-
tager. Belle situation. — S'adr.
a M. A. Jeanmonod , gérant,
rue du Parc 23 4637

Numa Droz 25
1er élage, 3 pièces, W. U inte
rieurs, chainure & bains prête a
instal ler , a louer pour  le 31 oc-
tobre. — S'adresser rne du- Mat-
eue 1, au rjiriH étage, 3UB9

A louer à Serrières
(Neuchâtel), dans belle v i l l a ,

un logement
de 4 chambre!
cuisine, bains, chambre de
bonne el dépendances. Chauf-
lage central général. Part de
jardin. Libre pour le 24 juin
1U37. — Agence Roman-
de Immobilière, S. ae
Chambrier, Place Purry 1,
Neuchâtel. 4616

Bureau el Ateliers
de situations et de "randeur s di-
verses, sont ri louer . — S'adres-
ser Banque Cantonale, rue
Léopold Rouerl «4. 1910

A nmmmm
pour  ne suite ou avril procliain .
beaux appartements modernes de
Si, 3 et 4 pièces, tou tes dépendan-
ces, quartiers, rues de l'Est et Ro-
cher. — S'adresser rue du Rocher
2U, au 2me étage, à droite. 437

Commerce de Laines
i remettre pour raison de santé.
Conditions avantageuses Modes-
te loyer. — Ecrire sous chiflre
P. HT. 4264, au bureau de
I 'IMPAHTIAI . 4264

Nôto NOSER
52 Bfl O»

enlièrement revisée, cadre neuf ,
nneus ballon , a vendre ou ¦¦>
échanger contre des marchand!
ses. — S'adresser au magasin
rue Jardinière 86. 4741

Tapissier
Réparations et Remontage
literie, canapés, fauteuils, etc.
Travail soigné, Prix modéré.
Se recommande, Fr. Vf inter,
4709 13, rue du Progrès

n a i s s a n c e s
f i a n ç a i l l e s
m a r i a g e  - -
- - - - d é c è s
avis de faire-part

Imprimerie
Courvoisier S. A.

t%m^. A vendre
y **g&aaWa *\-, un bon cheval
.̂ Y ĵ>«* ^> de travail , G

ans. — S'adresser a M. Justin
Jacot fils , Les Dazenets (Plan-
chettes). 4837

roin et fumier tt
dre. — S'adresser  si M.. James
Thiébaud, Les Cœiwres 4883

Etosengart Sgfti£
en non éiat, a prix avantageux.—
S'adresser aux Usines Philips.
Radio S. A ' 4852

Vieui Eers et fonte
sont achetés aux plus liauls prix
da jour. - S'adresser à M. Bering,
rue Frilz-Courvoisier 32, télépho-
ne 22 480. _J 4901

A fendre aïRSKïs;
incombust ible .  — S'adresser au
bureau tie I'IMPARTIAL. 4874

A
lAHPr ( '° suite ou a oon-
BUUCI venir , petit loge-

ment , 2tne éta«e , 2 pièces, balcon ,
tout au soleil , toutes dépendances.
Prix modique. — S'adresser à M.
Bolliger. rue du Progrés 1, ou a
M. Jeanmonod . rue du Parc 21

4893

Iflli rt û f l l l n  serait engag ée eom-
UCU 110 UIIC me aide de bureau.
Pressant. — Offre sous chiffre
V. M. 4041 . nu  nurea u de I ' IM-
PARTI AL. 4S111

Quelle famille j»X&
Ruz, prendrait en pension une
fillette de 4 ans ? — Faire offre
avec prix sous c h i f f r e  A Z 4895
au bureau de I'I MPAHTIAL 48i)ri

PnMcCOIlP  t*ÎU\  cadrans «SI de-
rUllûûCll l \bc ;  mandé de suite .
- S'irlresoiT rue de la Ronde H.

4SW4

Apprenti menuisier "ndé
pour entrée dé. suile chez M. Jean
Galëazzl . rue du Rocher 20a

. J , '. 4rf2&

Cadrans métal c^ansT î:
Richardel , rue des lourelles 13,
engagerait de suite une bonne
soudeuse, ainsi qu'une jeune fille
nour  différents travaux. 4WM4

in ii no fill û de '* a la ans eal
U C U U C  UIIC demandée pour dif-
lerents travaux d'atelier. — S'a-
dresser rue du Parc 128, au sous-
sol. 4731

Â lfllIPP '' tonv enir ' cause dé-
lUUCI cés, 3 piéces , au soleil ,

j a rd in , sera remis ri neuf. —
S'adresser rue des Fleurs IIS . au
Jme étage. 4854

A lfllIPP Pour *B "' octobre liOT
lUUt l  logement de 3 pièces au

soleil, avec terrasse , w.-c. inté-
rieurs, lessiverie moderne, jardin
et toutes dépendances. —S'adres-
ser à Mme F u h m a n n , rue des
Combattes 2 .<Bdi Air/ . 4N01

Dp CD â louer de suite, beau
r i .  OUi") logement de 6 pièces,
s i tua t ion agréable , centre, réduc-
tion a preneur immédiat .  — Ecrire
sûus chiffre RI. G. 4880. au bu-
ren u rie I 'IM P A H T I A L  '> H80

Numa Droz 74. **ï
31 octobre , appartement de trois
chambres , cuisine, alcôve et dé-
pendances , en plein soleil. — S'a-
dresser au 3me étage. 3991

Â lfllIPP au cenl^e • caa imPrévu ,
IUUCI superbe appartement 4

pièces. Tout contort. Prix extrê-
mement  avantageux.  — S'adresser
au bureau de I'IMPARTIAL 489Ê

A lfllIPP e't! su ' 1'- °" eitoque à
I U U C I  convenir , 3 pièces,

grand bout de corridor éclairé ,
4me élage. — S'adresser rue Léo-
pold Robert 62, au 1er étage, n
gauche, jusqu'à Ib heures. 489i!

Beanx appartements cee83 cpuf:
sine corridor éclairé, toutes dé-
pendances, sont a louer dans mai-
son d'ordre avec très belle situa-
tion, pour date a convenir et 31
octobre. — S'adresser rue du Ra-
vin 3, au 2me étage (Bel-Air).

473<1

â lniiflp P°ar le 'M *'"'•, Ier
H 1UUD1 étage de 2 chambres ,
grande alcôve et tontes dépendan -
ces. — S'adresser rue A.-M -Pia-
get 31, au rez-de-chaussée, a gau-
che. 48t)7

rhf lmhPP a l°uer ' au soleil , avec
Ulluluulu ou sans nension. —
S'adresser rue de la Serre 47, au
ler étage. 473:<

Ph f lmhPÛ indépendante et au so-
Ulla l l lUl tJ  leil , a remettre pour
le ler mai. —S'adresser ler Mars
16, au rez-de-chaussée. 4847

Pliaml iPa  A 'ouor chambre
Uli t t lUUlC.  meublée. — S'adres
ser rue Léopold Robert a5. au
2me étage, a droite. 4768

Piur l  à tOPPO '"BUUIé - indépeu-
I ICU a ICI 10 dant , esl deman-
dé a louer pour de suite. - Faire
offre r» (Jase postale Kj .fiSf) . 4S;t -i

û V TPnf l p P ' "oussei la  « Wis i
n ICUUI C Gloria» en bon étal :
ainsi qu 'une poussette de cham-
bre garnie et un parc d'enfam
Occasion. — S'adresser rue du
Progrès l3ô. au ime étage, âgau-
cbe. 483M

p A U Q C o t t o  I- vendre poussette
I UUù DCUC en bon état et a prix
très avantageux.  — S'adresser rue
du Doubs 143, au 1er étage. 4858

A Pnlp VPP de 8uile> Pour 0llUKe
CUIC Ï C1 de départ , un bain

de lumière (12 poires) pour rhu-
matisme, sciatlque. parfait état ,
bas prix. — S'adresser rue de ia
Républi que 11, au ler étage, à
droite 487Ô

Â
trnnHnn superbe armoire de
ICUUIC valeur. Etat de neul

cédée & fr. 266.- — S'adresser au
bureau de I'IMPARTIAL. 4891

Â arpnflPfl 1 grand berceau avec
I CUUI C matelas , dimensions :

135X70, émaillé blanc, 1 pous-
sette de chambre, 1 gramophone,
1 couleuse â gaz , contenance 2C
litres. — S'adresser rue Numa-
Droz 154. au pignon. 4SI47

Â
t rnn r lnn  1 lit  neuf émaillé
ICUUI C blanc une place, 1 lit

turc, 1 grande glace , 1 petit lava-
bo, t régulateur, lustrerie , 2 cou-
vre-lits tulle, tapis de table , ri-
deaux, fourrure renard nrun. —
S'ait  resser au bureau de I'IMPAR -
IAI . A M I

Wk rendre
oause de déoès, lits , table, secrétaiie, canapé et diSérents ob-
jets. — S'adresser samedi 17 courant, de 8 à 12 heures et de
13 à 15 Heures, chez M. Frey, rue du Parc 66. 4939

piBfflMBMmWlMIfff TfMl lllll I IIII IM IIll Wllilllll
î Dans l'impossibilité de répondre individuellement il

I •;. j toutes les personnes qui les ont entourés de leur sym -
| pathie  durant la maladie de leur chère disparue et le

I grand deuil qui vient de les Irapper , Monsieur
I .Louis Perrenoud - Grossenbacher , ses
j enfants et petits-enfants, les prient de trou-
l ver ici l 'expression de leur profonde et sincère recon-
j naissance,

i Ils adressent un merci tou t spécial à Monsieur le Dr
; Secrétan, au F.-G. La Chaux-de-Fonds, aux locataires

i î de l'immeuble et à la Maison G. R. Spillmann, pour
! \ lenrs précieux témoignages.

| La Chaux-de-Fonds. le 15 avril 1937. 4902

Hepoae an paix chère Maman
Tu as rail ton devoir ici-bas.

Mademoiselle Lina Mnri,
Monsieur Alfred Robert-Muri, ses enfants et petite-

I - - fille ,
r Madame et Monsieur Georges Leuba-Muri, leurs en-

H . fants et petite-fille,
j Madame et Monsieur Gustave Légeret-Muri et leurs
i enfants, ké

Mademoiselle Berthe Mûri,
Monsieur et Madame Krnest  Muri-Saunier et leur fils .
Monsieur et Madam e Albert Muri-Donzé et leurs en-

! fants, à Sonceboz,
Y'] ainsi que toutes les familles parentes et alliées, ont la

profonde douleur de faire part à leurs amis et connais-
sances de la perte douloureuse qu 'ils viennent d'éprou

! ver en la personne de

MADAME

1 Charles MURI I
| née Pauline MATTHEY

leur chère et regrettée mère, belle-mère, grand'mère,
! nrrière-grand'mère et parente, enlevée à leur tendre at-
j lection , le vendredi 16 avril 1937, après une longue ma-
I ladie, dans sa 86me année.

' 
j La Chaux-de-Fonds, le 16 avril 1937.

j L'incinération, SANS SUITE, aura lieu samedi
17 courant , à 16 heures.

j Une urne funé ra i r e  sera déposée devan t le domicile
; mortuaire Rue de la Côte 9. 4935

I If ne sera pas envoyé de le t t re  de fafra-part. j

i limilBIIPHIi h H HÎ IIIIIHIil'IPBPIBIrll lllWPIIirWllII—IIW^M i

£g „.** ' 'Tes souffrances sont passées.
' ' '" P - Repose en paix.

Monsieur et Madame Fritz Thiébaud, à Yverdon,
Monsieur Jules Thiébaud, :

| Madame veuve M. Girard-Thiébaud et familles,
| j Monsieur et Madame Georges Thiébaud-Boss et
j j familles, au Crêt-du-l/ocle,
| Madame veuve Marguerite Thiébaud-von Al- '
I m en et familles, au Crêt-du-Loclft

! Monsieur et Madame Camille Thiébaud et fa-
! milles,
| ainsi que les familles Thiébaud à Yverdon et Gi-
j rard en Amérique, ont la douleur de faire part à

leurs amis et connaissances, du décès de leur
cher frère, beau-frère, oncle et parent,

I monsieur mr IHH
que Dieu a repris à Lui, vendredi, dans sa 70me

j année, après une longue et douloureuse maladie.
9 Eplatures Jaune 24, le 16 avril 1937.
Y L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu di-

manche 18 courant, à 14 heures.
! Une urne funéraire sera déposée devant le domi- E
1 cile mortuaire : Eplatures Jaune 24.
¦ ¦ . Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

r"H Repose en paix. Wu

Monsieur et Madame Emile Morier et leurs enfants ,
à Vevey, ,

i Monsieur Arthur Leyh et sa fille , a Lausanne, ¦
Monsieur et Madame Georges Gilardi-Leyh et leur

fillette , ' i
Monsieur et Madame Georges Barne-Leyh et leur i

entant , à Morteau ,
Monsieur André Leyh,

ainsi que les familles Schwab , Blder, Rider, ont la pro -
fonde douleur de faire part â leurs amis et connaissan - fa
ces de la perte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en la !|U
personne de leur chère et regrettée mère, grand'mère ,
belle-mère , sœur, belle-soeur, tante , cousine et parente , P

madame veuve Elisa Levh 1
née Schwab

<jue Dieu a reprise a Lui , aujourd'hui ieudi, dans sa
b7m" année, après quel ques jours de maladie. !

La Chaux-de-Fonda , le 15 avril 1937. i ;

L'inhumation. AVEC SUITE, aura lieu samedi i
17 avril , a 13 h. 30. , ' 4868 ;

Une urne funéraire sera déposée devant le domicile i !
mortuaire : Rue de l'Hôtel-de-VUle 40a.

Le présent avis lient lieu de lettre de faire-part. ;
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I Pompes Funèbres Générales A. Rémy
Léopold-Robert 6 - Toi. nu i t  et jour  21.036
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Veillez et prie , car vous ne savet ni
le jour, ni l'heure à laquelle le Flli de j i
l'homme doit venir. ' i

Le travail fu t  sa vie. i
Repose en paix chère épouse. !

Monsieur Henri Droz-Raymond. aux Eplatures, j jMj Madame et Monsieur Louis Martin-Raymond, a Renens 1
j Monsieuret Madame Paul Raymond-Veuve, à Neuchâtel i 1
j ainsi que les familles Raymond , Droz . Dubois. Burk - j

t r a i t e r  et alliées, ont la douleur de faire part à leurs amis
> i i connaissances, de la perte irréparable qu 'ils viennent i

; 'l'é prouver en la personne de ! J

I Madame lili lllïii I
leur bien-aimée épouse, sœur, belle-sœur, tante , cousine i l

jan et parente, enlevée à leur tendre affection , après quel- (51
ques jours de terribles souflrances, à l'âge de 45 ans. a

i Les Eplatures, le 15 avril 1937. j
| L'enterrement , SANS SUITE , aura lieu aux Eplatures, j

le samedi 17 coua-ant, à It) h. 30, <l
i Une urne funéraire sera déposée devant le domicile ,

mortuaire : Eplatures Grise 19. 4858 I
l,o présent avis tien t lieu de lettre de faire-part. ! J

i Affectionnez-vous aux choses qui sont en haut
\ et non à celles qui sont sur la terre.'

Y Colossiens 111 V. S.
i Nous avons dans les deux des b iens plus ex-

cellents qui sont permanente.
j Hébreux X V. 34. H i
I Le nom de VEternel est une forte tour ; le

juste y  courra et il y  sera dans une haute
\ retraite. Proverbe X V I I I y .  10.

\ Monsieur et Madame Henri Ummel-Nussbaum et H|
j leurs enfants, Daisy. Johny et May,

ainsi que les familles Ummel , Geiser, Parel , Liechti ,
Bârtschy, parentes et alliées, ont la grande douleur de !
faire part à leurs amis et connaissances de la perte ir- i
réparable qu'ils viennent d'éprouver en la personne de i j fa

j leur très cher papa, beau-père, grand-papa, frère, beau- ! j
SB Irère , oncle et parent , j

¦ monsieur Ernest Ummel I
i qu 'il a plu à Dieu de reprendre à Lui, mercredi 14 cou- Jtant , a 19 h. 15. dans sa 68me année, après une courte

m aladi e, supportée vaillamment.
Les Bulles, le 14 avril 1937. î;
L'enterrement , AVEG SUITE , aura lieu samedi

17 courant, départ a 13 heures.
Culte a 12 h. 30 au domicile mortuaire , Les Bul-
¦ les 35. 4842 j M

I Le présent avis lient lieu de lettre de faire-part. t.JS

': Tes souffrances sont passées , j ]
Repose en paix I [ \ya

t 1| Monsieur et Madame Arnold Peter-Heimann et leur ! !

Monsieur et Madame Louis Peter-Heimann et leur |

Madame et Monsieur Arthur Monnin-Peter et leur flls ,
Mademoisel le  Frieda Peter, B j

i Mademoiselle Adeline Peter, i
Madame et Monsieur Georges Montandon-Peter,

1 Madame et Monsieur Gaston Gostely-Peter, j
j3 ainsi que les lamilles parentes et alliées, ont la douleur  gj
¦ . de faire part a leurs amis  et connaissances du décès de H

i leur cher et regretté père , beau-père , grand-père, frère , j \' beau frère, oncle, cousin et parent , j

I Moufear taofd PETER 1
Y nue Dieu a repris à Lui , mercredi, dans sa 81 ™ année, :
' : aurès une longue maladie, muni des Saints-Sacrements ! i
•J de l'Eglise. ¦ !

! La Chaux-de-Fonds, le 14 avril 1987. j }

j La sépulture religieuse aura lieu,, SANS SUITE,
,1 samedi 17 courant , a 15 heures. j

1 Départ du domicile a 14 h. 45. I
i Une urne funéraire  sera déposée devant le domicile !
j mortuaire : rue Numa-Droz 133.
j Le préseni avis t ient  lieu de le tt re  de taire-part.



REVUE PU J OUR
Resurpe de nouvelles

La Chaux-de-Fonds. le 16 avril.
.— La f loraison des drap eaux séditieux conti-

nue à Paris. Ainsi , j eudi, entre le pon t Alexan-
dre III et le boulevard de La Tour-Maubourg,
un drap eau noir et un drap eau rouge ont été
arborés. Au stand des chemins de f e r. au-des-
sus de la gare des Invalides (qui est souter-
raine) , et p ar conséquent à p roximité immédiate
du ministère des af f aires  étrangères, un nou-
veau drap eau rouge a remp lacé celui qui avait
été enlevé.

— En ce qui concerne la date de l'inaugura-
tion de l'Exposition, rien ne p arait encore of -
f iciellement résolu, f l  semble qu'on attende la
décision f inale de M. Léon Blum.

— La loi d'app lication des 40 heures va être
modif iée en France. On s'est ap erçu qu'il f allait
établir un roulement dans les magasins et p ar-
ticulièrement les grands , , .

— Les bruits de médiation en Esp agne se p ré-
cisent. Les noms de MM.  Gil Robles et de Ma-
dariaga sont prononcés f réquemment comme
ceux de p ersonnalités qualif iées p our intervenir
dans le sens d'un ap aisement.

— Par contre les inf ormations selon lesquel-
les plus ieurs hommes p olitiques esp agnols son-
geraient à pl acer le général Miaj a à la tête
d'une administration dont les dirigeants actuels
des p artis seraient exclus, sont accueillis avec
scep ticisme. On continue à croire qu'une média-
tion devra comp orter d'abord une trêve des
armes. On. estime aussi que, p our le moment, il
f aut donner au p lan de non-intervention le
temp s de f aire ses p reuves.

— Dep uis quelques j ours, la p resse italienne a
mis une sourdine à ses attaques contre la Gran-
de-Bretagne et même contre la France. Cep en-
dant les j ournaux de Rome continuent à monter
en ép ingle les moindres incidents qui se p rodui-
sent p our engager leurs lecteurs à ne p as se ren-
dre à l'Exp osition et à imiter l'abstention des
équipes italiennes de f ootball et de vélo. Pour-
vu que cette p olitique ne crée p as de dangereux
chocs en retour.-,.

— Il semble que le sy ndicaliste John Lewis
soit en train de l'emp orter sur le «vieil Henry»
qui est comme on sait le grand constructeur Hen-
ry Ford. Ford en ef f e t  a reconnu que du moment
que la Cour sup rême homologuait la loi Wagner
(contrats collectif s) , il n'avait p lus aucune rai-
son de ref user â discuter avec les sy ndicats.

— Grosse émotion à Londres où les Italiens
ont annoncé qu'ils étaient p rêts à discuter le
retrait de leurs volontaires en Esp agne. Ainsi
le comité de non-intervention, en dép it de ses re-
tards et de ses hésitations, vient d'achever ce
que la S. d. N . n'aurait p u réaliser. Ce succès
relatif renf orce l'espo ir et l 'idée q Wil sera un
j our en mesure d'imp oser la médiation aux deux
p arties.

— Dans les grandes chancelleries, rapp orte
/'« Oeuvre » , hier soir on esp érait que cette ini-
tiative italienne ne dissimulait p as l'envoi de
nouvelles troup es en p rof itant de l'atmosp hère
f avorable, car on p ensait p lutôt que Mussolini
désirait gagner du temp s et s'abstenir de toute
action imp ortante j usqu'à Ventrevue qu'il do!t
avoir avec le Fuhrer dans les derniers j ours du
mois d'avril. Nous croy ons savoir, p oursuit
l' « Oeuvre ». que quatre suj ets retiendraient
l'attention des deux dictateurs : l'Autriche. l'Es-
p agne, la question économique et Locarno.

— Quant au chancelier Schuschnigg. lui. il
p oserait à Mussolini la question d'Autriche en
ces termes : « Ou bien l'axe Berlin-Rome ne
s'oppose p as à la restauration des Habsbourg
qui, à mon avis, est la seule f açon de maintenir
la f orce intérieure de l 'Autriche, ou bien U s'y
opp ose mais alors Cest à Mussolini d'obtenir du
Fuhrer certaines garanties p our l'Autriche.
Faute de ces garanties l'Autriche menace de se
retirer du « p rotocole de Rome ».

— L 'éventualité d'une prochaine entrevue
Hitler-Muss olini se conf irme. Ma is la date n'est
p as encore f ixée.

— Le Dr Schacht est rentré à Berlin. Il ne
p araît p as, selon les milieux bien inf ormés, que
les conversations du Dr Schacht aient dégagé
autre chose qu'une tendance générale ou une
attitude tactique de la p art du Reich, qui se
traduit p ar l'intérêt qu'il p orte à l'enquête de
M . van Zeeland , dont le but est un rétablisse-
ment des échanges internationaux. Auj ourd'hui
il f aut  savoir se contenter de p eu. P. B.
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iA l'Extérieur
One auto s'écrase contre un arbre. — Deux

femmes et un enfant tués
DANTZIO, 16. — Près de Neuenburger, en

Pomérellie. une automobile s'est écrasée contre
un arbre. Deux femmes et un enfant ont été tués
sur le coup.

Le conducteur et un cinquième occupant ont
été grièvement blessés.

L'or de Moscou accepté
à Londres

LONDRES. 16. — Les négociations entamées
à Londres entre les autorités soviétiques et an-
glaises pour la vente en Grande-Bretagne d'or
exporté de Russie ont abouti. En conséquence, il
ne sera plus nécessaire désormais d'envoyer ce
métal aux Etats-Unis pour effectuer des paie-
ments dans d'autres pays étrangers.

Les services intéressés britanniques ont en
outre décidé d'accepter les lingots soviétiques
portan t la marque des autorités monétaires de
Moscou pour les transactions en métal j aune
sur le marché officie].

La non-intervention va devenir effective
L'Italie serait f avonble au retrait des volontaires
Incendie monstre en Roumanie

la guerre civile en Espagne
L'échec de l'offensive du général Mla]a. — Des

brigades anéanties
CASA DE CAMPO, 16. — Mercredi, les mili-

ciens et les bataillons de la brigade internatio-
nale sont restés dans leurs tranchées. Par une
singulière ironie du sort , l'ordre d'interromp re
l'off ensive a été donné p ar le générai Miaj a le
j our même du sixième anniversaire de la f onda-
tion de la Rép ublique esp agnole.

On estime que p our son of f ens ive ,  le général
Miaj a a concentré cent mille hommes sur le
f ront. En f ai t de matériel de guerre, on a p u
constater la présence de p lus de cent tanks, dont
un grand nombre d'origine russe.

Au cours des cinq j ours d'off ensive , l'assail-
lant a subi des p ertes très lourdes. Les natio-
nalistes ont enterré p lus de trois mille ennemis.

Un off icier nationaliste estime à environ 140
le nombre des ambulances qui ont transp orté les
morts et les blessés gouvernementaux vers Ma-
drid.

Les rapp orts des p risonniers sont assez con-
cordants. A ce j our, la brigade dite p ay sanne,
pa rtie avec un eff ect if  de 3.000 hommes, est re-
venue avec 20 hommes ; la brigade Thaelman
n'a p lus que 70 survivants sur les trois mille
qu'elle comp ortait. Les p ertes ont été encore
p lus grandes dans une autre brigade communis-
te, la brigade Zaharof . qui ne comp te p lus que
15 hommes sur trois mille. Les p risonniers rap -
po rtent aussi que les quatre bataillons de la bri-
gade Lister ont été f ort ement décimés ; les deux
cinquièmes seulement de la brigade Dimitrol
sont revenus du f ront. Trois autres brigades du
général Miaj a . les 57me. 6me et 63me auraient
été anéanties.

Les off iciers nationalistes assurent que mal-
gré les terribles p ertes subies p ar les assaillants
leur off ensive n'a p as obtenu le moindre suc-
cès et que les gouvernementaux n'ont p as gagné
un mètre de terrain.
Les gouvernementaux ont abandonné Durango

De l'envoyé spécial de l'agence Havas :
La nuit dernière, des Regulares effectuant une

reconnaissance à l'intérieur de Durango n'ont
rencontré aucune résistance et ont trouvé la vil-
le complètement vide de civil s et de soldats.

Ils sont rentrés dans les lignes insurgées sans
incident.

M. Del Vayo est optimiste
M. Alvarez del Vayo. ministre des affaires

étrangères a prononcé un discours dans lequel ,
s'adressant aux insurgés espagnols, il déclare
que les insurgés ne prendront ni Almaden , ni
Bilbao , ni Madrid. La prise de Madrid , aioute-
t—il; même la presse allemande n'y croit plus.
Le ministre conclut : « Espagnols de la zone in-
surgée, vous n'avez plus qu 'une porte de sortie
pour assurer votre salut et pour conserver vo-
tre dignité : passez en masse dans nos rangs. »

Dans un autre discours adressé au peuple des
Etats-Unis. M. Alvarez del Vayo déclare que
les insurgés cherchent « à démontrer que l'Es-
pagne gouvernementale est aux portes du bol-
chévisme et de l'anarchie » et il aj oute : « Nous
luttons seulement pour la liberté et l'indépen-
dance du pays, et déj à la victoire est nôtre. »
Le contrôle des frontières entrera en

vigueur lundi à minuit
Dans sa séance de j eudi, le sous-comité du

comité de non-intervention a dé cidé que le p lan
de contrôle des f rontières esp agnoles entrerait
en vigueur le 19 avril, à minuit.

Les bateaux marchands se rendant dans les
p orts esp agnols et qui auront quitté à cette date
le dernier p oste d' observation se trouvant sur
leur route seront exemp tés de l'obligation de
p rendre à bord les agents du contrôle.

une exemp tion analogue sera accordée aux
navires ne p ossédant p as de p oste de radiotélé-
graphie et qui se trouveront en mer à destina-
tion de l'Esp agne à la date ci-dessus.

Pour ses 55 années d'activité militaire
Le général Liidendorff

bombardé de vœux
TUTZINQ (Bavière), 16. - M. von Blomberg,

ministre du Reich de la guerre , qu 'accompa-
gnaient le colonel-général von Fritsch , comman-
dant en chef de l'armée , l'amiral-général Raeder ,
commandant en chef de la marine et le général
Kaupisch, représentant le colonel-général Goe-
ring, commandant en chef des forças de l'air ,
a transmis à Tutzing au général Ludendorff , les
voeux les plus chaleureux du chancelier Hitler ,
à l'occasion de son 5Sme anniversaire d'activi-
té militaire. Le ministre de la guerre a égale-
ment exprimé au général Ludendorff les voeux
des forces armées du Reich. Le général von Rei-
cheneau , commandant le 7me corps d'armée et
chef militaire de la région, était également pré-
sent. 
En Amérique le lynchage devient punissable

WASHINGTON , 16. — Malgré une vive op-
position des représentants des Etats du Sud,
la Chambre des représentants a voté, par 276
voix contre 119, le proj et de loi qui rend les
lynchages punissables et autorise l'intervention
du gouvernement fédéral dans les crimes com-
mis par la foule. Le proj et a été envoyé au
Sénat.

La non-intervenlion
Brusque revirement de l'Italie

PARIS, 16. — Les j ournaux parisiens de ce
matin commentent la question d'Espagne en
général et particulièrement le brusque revire-
ment de l'Italie hier, au Comité de non-interven-
tion, où M. Grandi a déclaré que son pays était
disposé à examiner la question du retrait des
volontaires.

La décision italienne, écrit le « Figaro », doit
être interprétée comme la preuve que M. Mus-
solini comprend enfin le danger que peut pré-
senter pour sa politique le guêpier espagnol et
qu 'il a saisi l'avertissement que M. Delbos lui
adressa à Pâques.
Une atmosphère plus sereine. — Les Russes ont

retiré leur note
Les j ournaux italiens prennent connaissance

avec plaisir des résultats de la séance de jeudi
du sous-comité international de non-intervention
en Espagne, au cours de laquelle le délégué so-
viétique Maiski a retiré sa note du 24 mars,
dans laquelle il suggérait au Comité internatio-
nal l'envoi en Espagne d'une commission char-
gée d'enquêter et de vérifier les affirmations du
gouvernement de Valence quant à la présence
en Espagne de plusieurs divisions italiennes. En
général, les j ournaux italiens soulignent que la
réunion d'hier a finalement créé au sein du sous-
comité une atmosphère plus sereine, bien diffé-
rente de celle extrêmement orageuse qui ré-
gnait les 23 et 24 mars.

Incendie monstre en Roumanie
Deux cents maisons détruites

BUCAREST, 16. — Deux cents maisons ont
été anéanties p ar un incendie qui a éclaté dans
un dép ôt d' essence à Comrad. Le sinistre s'est
rap idement étendu , en raison du vent et du man-
que d'eau et malgré les ef f o r t s  des p omp iers et
de la troup e.

Jeudi soir, l'incendie n'était p as maîtrisé.

Nuvolari grièvement blessé
TURIN, 16. — Le coureur automobiliste Nu-

volari a été victime d'un accident au cours de
son entraînement pour la course du Valentino ,
qui aura lieu dimanche à Turin.

Le coureur avait déj à effectué plusieurs tours
à une vive allure, lorsque sa machine heurta un
arbre et capota.

Nuvolari, grièvement blessé, a été conduit â
l'hôpital. 

Loterie nationale française
PARIS, 16. — Loterie nationale, quatrième

tranche :
Tous les billets se terminant par le chiffre 8

sont remboursés par 100 fr. ; tous ceux se ter-
minant par le chiffre 14 gagnent 500 fr. ; par le
chiffre 47 gagnent 1,000 fr. ; par le chiffre 529 ga-
gnent 5,000 fr. ; par le chiffre 391 gagnent 10,000
francs ; par le chiffre 0,906 gagnent 50,000 fr. ;
par le chiffre 89,361 gagnent 100,000 fr.; et par
le chiffre 37,030 gagnent 100,000 fr.

Les billets portant les numéros 0,484,092,
0,400,438. 0,929,675, 1,148,914, 0,125,047 et 1,091.
014 gagnent chacun 500,000 fr.

5,000 fr. à titre de consolation sont attribués
à chacun des 336 billets dont les numéros repro-
duisent à un chiffre près ceux des six billets ga-
gnant 500,000 francs.

Les billets portant les numéros 0,191,830,
1,077,037, 0,698 517 et 0,185,233 gagnent chacun
un million de francs.

10,000 fr. à titre de consolation sont attribués
à chacun des 224 billets dont les numéros re-
produisent à un chiffre près ceux des quatre bil-
lets gagnant un million de francs.

Le numéro 0,323,875 gagn e trois millions.
30,000 fr . à titre de consolation sont attribués

à chacun des 56 billets dont les numéros repro-
duisent à un chiffre près celui du billet gagnan t
trois millions. '

La population de l'Egypte
LE CAIRE 16. — Les premiers résultats du

récent recensement de la population égyptienne
donnent un chiffre total de 15,904.000 habitants.
Le Caire compte 1,300,000 habitants et Alexan-
drie près de 700,000.
Le plancher de la cathédrale de Mexico s'effon-

dre. — Soixante-dix blessés
MEXICO , 16. — Pendant la consécration so-

lennelle du nouvel archevêque de Mexico, une
partie du plancher de la cathédrale (environ vingt
mètres carrés) s'est effondré , entraînant dans la
crypte, d'une hauteur de quatre mètres, un grand
nombre de fidèles . Soixante-dix d'entre eux ont
été blessés, dont sept grièvement.

En traversant la voie ferrée. — Un j eune garçon
est électrocuté

FRIBOURG, 16. — Jeudi après-midi. 4 j eunes
gens de Misery, qui étaient allés à la chasse
aux escargots , dans la forêt de Courtepin , ont
franchi la voie ferrée de la ligne Fribourg-Mo-

rat-Anet et l'un d'eux le j eune Marcel Rotzetter ,
âgé de 14 ans, est tombé en travers de la voie
et est entré en contact avec le rail conducteur
de l'électricité. Il a été foudroyé et lorsqu 'on le
releva il avait déj à cessé de vivre. Il était l'aîné
d'une famille de cinq enfants.

Un poteau téléphonique
se rompt

Un ouvrier fait une chute mortelle

FRIBOURG, 16. — M. Adolphe Zumwald, 54
ans, employé à l'administration des téléphones
à Fribourg, travaillait j eudi sur un poteau dans
les bas quartiers de la ville. Le poteau, en mau-
vais état, se brisa sous le poids de l'ouvrier qui
tomba sur le sol d'une hauteur de 8 mètres et
se blessa grièvement. Zumwald, transporté à
l'hôpital, est décédé au cours de la nuit

Un corps dans un puits
L'assassinat a eu . Jeu prés de Lugano

LUGANO, 16. — Un passant vient de décou-
vrir dans un puits le corps de M. A. Brignoni,
agent de change à Cavalino, près de Lugano. Le
crime qui a eu le vol pour mobile a été commis
à Bioggio. district de Lugano, près du pont de
Ferro qui traverse la rivière Vetteggio. M. Bri-
gnoni avait fréquemment sur lui d'importantes
sommes d'argent. Il semble que ses assassins lui
avaient fixé un rendez-vous en vue de changer
une forte somme, rendez-vous auquel M. Bri-
gnoni vint le soir. L'arme du crime est un fusil de
chasse. On n'a jusqu'ici aucune trace des assas-
sins.

ISai Smisse

Chronique jurassienne
Un percepteur de douane français arrêté à Por-

rentruy.
Sur mandat d'arrêt du j uge d'instruction de

Paris , la gendarmerie cantonale a arrêté à Por-
rentruy un percepteur de douane de Gentilly
prévenu de détournements pour une somme de
400.000 francs.
La nouvelle route est ouverte dans les gorges

de Court.
Dans les gorges de Court, aucun changement

important n'est à signaler . Le niveau du lac su-
périeur a baissé de 40 centimètres depuis hier
après-midi.

La nouvelle route qui avait subi un léger af-
faissement à la suite des récentes pluies a été
réparée et elle est maintenant ouverte aux voi-
tures automobiles.

Xa Chaux~de~ ponds
Conseil général.

Le Conseil général est convoqué pour lundi
19 avril 1937, à 18 heures, avec l'ordre du j our
suivant :

Nomination d'un membre de la Commission
scolaire, en remplacement de M. le Dr Eugène
Bourquin. décédé.

Nomination d'un membre de la Commission
du Technicum, en remplacement de M. Henri
Béguin, démissionnaire.

Nomination d'un membre de la Commission
des comptes 1936, en remplacement de M. Emi-
le Wasser, démissionnaire.

Nomination d'un membre de la Sous-Comd-
mission des travaux féminins du Technicum. en
remplacement de Mme Bettina Rupp. démission-
naire.

Rapport du Conseil «communal à l'appui d'une
demande de crédit pour paiement d'une alloca-
tion d'hiver 1936-1937 aux chômeurs.

Rapport du Conseil communal à l'appui d'une
demande de crédit pour le subventionnement
de réfections, rénovations et transformations de
bâtiments privés.

Rapport du Conseil communal à l'appui d'une
demande de crédit pour l'installation d'une fon-
taine à j ets lumineux.
Un bras luxé.

Jeudi après-midi , aux environs de 17 h., une
dame B. âgée d'une soixantaine d'années, habi-
tant la Cibourg, aidant son mari à bûcher du
bois a malencontreusement glissé au cours de
son travail et s'est luxé un bras. M. le Dr Ma-
thez lui prodigua ses premiers soins et trans-
porta l'accidentée à la Policlinique.

L'état de Mme B., à qui nous présentons nos
voeux de prompt rétablissement est auj ourd'hui ,
aussi satisfaisant que possible.

Les événements du 25 janvier
L'enqu6te pénale est terminée

L'enquête pénale ouverte à la suite des évé-
nements de La Chaux-de-Fonds des 25-26 jan-
vier 1937 a été clôturée le 15 avril.

Les dossiers comportant 56 inculpations et éta-
blissant le cas de 93 personnes victimes de
coups, actes de violence et autres sévices, se-
ront transmis à la Chambre d'accusation.

Tous les inculpés arrêtés ont été mis en li-
berté provisoire.

GWP  ̂ Une nouvelle plainte est déposée
Une nouvelle plainte a été déposée par Mme

Vve Eugène Bourquin pour incitation au meur-tre.

LE TEMPS PROBABLE
Le temps probable pour samedi 17 avril : Ciel

très nuageux. Aux averses.

Imprimerie COURVOISIER. La Chaux-de-Fondi


